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conception, 
un crime, crim#

ta yliltih'&t

L'avortement
Depui» lo presentation de la fameuse o^ et su lu* 

depuis la lettre de l épiscopat, tout e monde ne par e 
pue d avortement. Je ne puis fa 'e autrement qu en 
parier a mon tour. Je n ai pas beso n de vous d ra que ,e 
suis contre. J oi trop le respect de .a v e huma.ne pour 
penser autrement, même si cette v.e n est qu a état 
embryonnaire.

Je so s que des bonnes âmes invoquent le temo - 
qnaqe de saint Thomas d Aquin et quelques autres pH - 
losophes du Moyen-Age qui croyaient que la v,e i e
commençait que quarante jours apres a conception pour 
un garçon et quatre-vingts jours pour une f e La scien­
ce moderne a fait fi de ces v.e Mes idees et aff.rme que 
ia vie du foetus commence des i'instant de lo 
le détruire c est donc le tuer, c est donc 
contre nature et contre la loi de D eu

C est ici que ia loi des hommes veut s nterposer et 
permettre l'avortement dons certains cas b en determi­
nes. J accepterais que lorsque la v e de a mere est en 
danger mortel, on puisse lui enlever son enfont, car, 
dors, de toute façon. Il ne pourrait survivre, i! est con­
damne à mort, Ma s ce cas est extrêmement rare nous 
d'sent .es medeems. Mais, dans tous es outres cas, 
même si la femme est menacee dans sa sonte physique 
et mentale, il faudrait trouver une autre solution, la 
foire soigner.

On invoque aussi les cas de viol, lis sont plus rares 
qu on ne le pense Quand une jeune f e es* vioie* dans 
un motel ou elle a suivi un beau séducteur, il faut qu e e 
soit d une naivete inconcevable pour ne pas imaginer ce 
qui attend. On peut dire qu eile est en grand® part-e 
consentante E e doit donc accepter les consequences. Il 
y a des services soc aux qui s'occupent de ces cas.

Que pouvons-nous faire pour empêcher cette loi 
d être votee? Il n'est pas suffisant d en parler en*’ 
femmes. Il faut organiser des groupes de 
pourront agir ou niveau gouvernemental

Surtout qu'on ne se laisse pas leurrer en disant que 
ce**e ai empêchera les avortements clandest ns. Même 
dans ies pays qui permettent l'avortement, sur simple 
demande, es avortements candest ns continuent. Il se­
rait preferable de lutter contre ces derniers par tous les 
moyens que ies lois mettent a notre portée: ome-iorer 
éducation, cultiver le sens moral de ia jeunesse, punir 

sévèrement (es ovorteurs.

POULET
MINUTE

Remariage courrier, S\vyy\C
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pression qui

Atamu

Les merveilles de 
hiver en photos!

Découvrez les foies rie la 
prise rie vue en hiver' Quand 
vous faites une randonnée 
avec votre famille, n'oubliez 
pas ri apporter votre appareil 
photo et une bonne provision 
de films en couleurs pour que 
vous puissiez rapporter ries 
photos-souvenirs.

Quels que soient vos sports 
préférés ski. traine-sauvage. 
patinage, promenades en ski 
a travers la campagne ou 
simplement une balade en 
automobile, vous serez, heu­
reux d'avoir apporté votre ap­
pareil . I! est aussi facile rie 
prendre des photos en hiver 
qu'en ete si vous suivez les 
quelques eonseils suivants

Vous pouvez prendre des 
instantanés de joyeux enfants 
dans un traineau ou d'un fu­
tur joueur de hockey profes­
sionnel faisant ses prouesses 
sur un étang gelé, en fixant 
ces mouvements a angle droit 
ou a un angle d'environ 4> de­
grés. Cependant, prenez soin 
d’enlever, a l'aide d un linge 
propre, la neige ou l'humidité 
qui aurait pu se loger sur la 
lentille smon vos photos se­
ront floues Vos photos prises 
"sur le vif seront remarqua­
bles par leur naturel, si vous 
les prenez a l'insu de vos 
amis et de votre famille.

Les paysages d'hiver font 
d'intéressantes compositions 
si vous utilisez un éclairage 
approprié. Les journées clai­
res et ensoleillées donnent rie 
très belles images car les om­
bres accentuent les reliefs rie 
la neige, surtout quand vous 
utilisez un éclairage latéral. 
Les ombres sont alors sur Ta­
xe horizontal de votre photo. 
l.es scènes a contre-jour pro­
duisent des effets dramati­
ques pourvu que l'objectif soit 
protégé des rayons de soleil 
par un parasnleil ou si vous 
préférez avec votre main

Lorsque vous photographiez 
la neige directement 
éclairée ...c'est-a-dire le soleil 
derrière vous . vous obtien­
drez des photos ennuyeuses. 
Cependant, un éclairage di­
rect. particuliérement quand 
vous photographiez vos amis 
en gros plans, produit d'excel­
lents résultats. La lumière 
met en relief certains détails 
qui n'apparaitraient pas sur 
ries photos prises avec un obli­
que ou à contre jour.

Les couchers de soleil en hi­
ver sont superbes et vous pou­
vez les photographier même 
avec l’appareil photo le plus 
simple. Attendez pour operer
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que le soleil s abaisse à Thon, 
zon et photographiez droit de­
vant vous. Essayez de compo­
ser la scène avec quelques ob- 
leis ou des personnes a l'a- 
van. plan et vos photos seront 
des plus réussie^

Les sports d'hiver et les 
joyeuses randonnées avec vo­
tre famille rendent la vie bien 
agréable en cette froide sai­
son Vous pouvez conserver 
ces heureux souvenirs en 
photos a condition de ne pas 
oubiier votre appareil et beau­
coup de films couleur.

La creme sure commerciale 
peut rendre excitant un sim­
ple plat de poulet. Le poulet 
étant une viande economique, 
on en mange plus souvent que 
du temps de "la poule au pot 
tous les dimanches”. Pour 
empêcher que votre famille 
ne s en fatigue v ariez souvent 
la presentation Le Buieau ca­
nadien des produits du lait 
vous offre aujourd'hui deux 
recettes savoureuses a souhait 
ou la creme sure contribue 
son goût piquant et sa texture 
veloutee

Pour faire le poulet Stroga- 
noff Minute, dorer les mor- 
(eaux dans le beurre, ("ouvrir 
la marmite et cuire a feu 
doux jusqu'à tendrete Dégla­
cer la sauce avec du bouillon 
de poulet 'issu de cubes1 et 
transformer en Stroganoff par 
1 addition de champignons en 
conserve et de creme sûre 
commerciale Servir avec des 
nouilles ou du rix

Si vous préférez un poulet 
au four, vous aurez encore 
moins de soucis avec notre se­
conde recette. Cette fois, vous 
mêlez rie la crème sure com­
merciale. du mélange déshy­
draté de soupe a Toignon et 
de la creme de champignon 
en conserve. Vous versez sur 
des poitrines de poulet dorées 
et vous laissez cuire a four 
doux. In petit truc en pas­
sant . si le mélange déshydra­
te et la creme sure soni meirs 
quelques heures d'avance, les 
morceaux d'oignon amolissent 
et la sauce est plus onctueuse. 
Même si la recette mentionne 
des poitrines de poulet, les 
amateurs de viande brune 
peuvent fort bien leur substi­
tuer des cuisses.

Poulet Stroganolf
4 portions'

1 poulet à Barbecue '2 1-2 a 1 
Ibs1 coupe en morceaux.
3 c a soupe de beurre 
1-3 tasse d'oignon haché 
3 c a soupe de farine 
1-4 v. a the de thym 
14 c. a the de sel 
3 cubes de bouillon rie poulet 
1 2-3 lasse d'eau bouillante 
1 boite (5 onces • de champi­
gnons tranches
1 demiard de creme sûre
commerciale
Persil hache

Saler et poivrer le poulet. 
Dans une grande poeie. fon­
dre le beurre et y dorer le 
poulet sur tous les lûtes ("ou­
vrir et laisser cuire a feu 
doux 23 minutes ou jusqu'à 
tendrete. retournant le poulet 
de temps a autre. Retirer de 
la poêle et garder chaud. Sau­

ter 1 oignon dans !a graisse de
poulet jusqu a tendrete. Reti­
rer du feu. incorporer farine, 
thym et J-4 c. a the de sel. 
Dissoudre les cubes de bouil­
lon dans I eau bouillante et 
ajouter graduellement à ta 
farine assaisonnée. Incorporer 
le» champignons et leur jus et 
cuire sur jeu doux, remuant 
sans arrêt, jusqu a épaississe­
ment ei saupoudrer de persti 
Servir immcdiatemen;.

— O —

Poulet à la creme sure 
vite fait

•8 a 10 portions*
1 chopme de creme sure com­
merciale
1 paquet *3 onces* de soupe a 
l'oignon déshydraté 
l boue do onces* de crème 
aux champignons 
12 poitrines de poulet 
Sel el (rouvre 
1-4 lasse de beurre 

Amalgamer creme sûre, 
melange de soupe a Toignon 
et crème aux champignons. 
Laisser reposer au réfrigéra­
teur quelques heures Pré­
chauffer le four a 325'K Sau­
poudrer le poulet de sel cl poi­
vre. Pondre le beurre dans 
une grande poêle v dorer le 
poulet. Dans une grande cas­
serole pou profonde dispost r 
les poitrines de poulet. Cou­
vrir de la sauce Cuire à four 
p'échauffé 1 heure ou jusqu a 
tendreté.

DF Si AS DE Etant true riepuu 
skis po* hort à âge. J ai tmianle uns 
rter avec 
d homme.

quelque* cnnee*. je ne
rt je voudrais me remn- 

un monsieur très bien, qui a de belles qualités 
qui est seneur et honnete. bon catholique qui ne

normale. On ne 
que vous êtes vi 
des

peut pas
aiment i

duo
ran-

boit pas. qui n est pas jaloux, qui est travailleur et allectueui. 
J ai bonne santé et mes enfants sont lotis places, sauf une fille 
qui me quittera bientôt. Que pensez tou» de mon «dee’

l'.VE CCI Pl.h l RF SOVVEST

Réponse Si vous rencon­
trez la perle rare que vous dé­
crivez dans vo.re lettre, n hé­
sitez pas a vous remarier. Soi- 
vanie ans ce nés! pas la teu- 
nesse. bien sûr. mais il vous 
reste encore plusieurs belies 
années a vivre. Et on vit 
mieux a deux, quand on s'en­
tend bien que dans la solitu­
de.

— O -

Krpnn»e a Madame \ • ,1e
.«a;s qu’il existe a Trois-Rivie- 
res une association de diabéti­
ques. Malheureusement, j'i­
gnore le nom et l’adresse de 
la présidente, (' est pourquoi 
le prie une des personnes qui 
font partie de cette associa­
tion de men communiquer

— O —

Réponse à Mme Y\7:- Si le
prêtre n a pas répondu a vo­
lte demande c'est sans doute 
que vous ne vous êtes pas 
b.en expliquée. Allez voir un 
autre prêtre et parlez-lui bien 
e .t' emcnl. Peut-être vous ae- 
eordera-t-il cette liberté que 
vous réclamez.

— O —

Réponse à Amitié - VOUS 
n'avez pas nus de pseudony­
me mais vous avez terminé

e mot amine.

M. et Mme Michel 
Bourcier (Hélène R.cordl 
du Cop-de-laModeleme 
ront part de ia naissance 
d un fils baptise Laurent- 
MicheTPierre Parrom, M. 
Laurent Ricard, once, 
marraine, Mlle Ed'th Bour- 
cier, tante. Porteuse, Mlle 
l'se Gouin.

M, e* Mme Maurice M - 
lette (Clémence Noe* de 
Yamachiche, font part de 
la naissance d un h s bap­
tise Joseph-Hector-Jac­
ques, Parrain et marrai­
ne, M. et Mme Hector Be- 
land, grands-parents de 
I enfant. Porteuse, M e 
Marieiie Beiand, cousine 
de Tenfanf,

is
ire

1 r* m
de

une

Un mets au poulet qui fera caqueter votre famille. Cha- 
creme sure et aux champignons.

que morceau de poulet baigne dan* une sauce a la

jonaani
Mme
leui’s

Clovis Hé- 
deux fuies

Plan d’amaigrissement 
Recette à domicile

H ••( facile d« perdre r«pide- ver I* nvr tcxse de votre ligrir «i 
ment, chef •ni. de* livre» de leabvreset les poueparêduie.blet 
fritMM dia«rade»iM! Et»bli»*ez de gr»ime «uperllue ne diepa-
v nua-mêm» ce plan de recette. 
C eet trèe facile—et c eet peu 
coûteux. Allez airoplement chez 
xntre pharmacien et demandez 
quatre nnret de Concentré 
Naran Yeraez reci dan» une 
bouteille d 'une rhoptne et a mu­
tez aaaez de juad* namplemouaae 
pour la remplir Prenez en deuz 
rijilleréee a aoupe par jour, aelon 
le beemn. et aun ez le plan Naran

raiaeent paa du cou, du menton, 
de» bra», de la poitrine, de 
Tahdomen. de» hanche», dea 
mollet» et de» cheville», retour­
nez «implement le flacon vide 
pour voua faire remhouraer. Sui­
vez cette méthode feule recom­
mandée par lea nombreuae» 
peraonnea qui ont exsxvé c# plan 
et retrouvez votre Imne Note*

Si votre premier achat n» v ou» comme legonflemrnt diapara itra 
montre paa un mn\ en aimple et vit#— < nmluen v ou» \ ou» aent 
farde de perdre *a frai»*» • per rer m <• ■* Plu* x.erte pi,» 
lue et ne voua aide pu a reuou-, active et d apparence plut jeune.

Jacqueline et Louise, d# 
Yamachiche, sont de re 
tour d une quinzaine pas­
sée a Miami, Floride.

- O -
M. et Mme Lépold 

Ou#!lette, de Montréal, 
ont rendu visite a lo fa­
mille Athanase Joyal de 
lem!#ux.

- O -
M. et Mme Gaston 

Blanchette de Lemieux, 
ont posse 'a fin de semai­
ne a Montreal, chez des 
parents.

- O -
M et Mme Rosoi'e Tou- 

s.gnont, de St-Pierre les 
Becquets a nsi que M et 
Mme François Muât, de 
Tro t-Rivièret-Ouest effec­
tuent présentement un 
voyage de trois semâmes 
o M ami.
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te eue. OU ia regarde eile 
seule, 'e* II faut vous habi­
tuer a ne pas toujours dépen­
dre de votre soeur jumelle. Il 
faut vous preparer au fait que 
la vie vous séparera tôt oj 
tard. Continuez a bien vous ai­
mer toutes les deux mais fai­
tes-vous des amies differen­
tes Et surtout, en classe, il 
faut absolument que vous pre­
niez Thabitude et le goù! en 
équipé. C'est le meilleur 
moyen de vous habituer a vi- 
vie en société, f1 V quinze 
ans. les jeunes filles sons son- 
timeniales el romanesques, 
("est pour cela qu elles re­
cherchent T affection d'un gar­
çon 'g* Le» jeune* filles de 
votre âge connaissent toutes 
des moments de tnsiesse. de 
petite depression Ne vous 
tourmentez, pas. Cela pose 
avec Tâge. «h1 La taille que 
vous m'indiquez pour votre 
soeur et vous est tout a fait

— O —

Réponse • Découragée- Je
sais que c'est bien pemble de 
souffrir d arthrite parce que 
c'est une maladie qui ne »e 
guérit jamais totalement. 
Mais il existe a Trois-Rivu es 
un spécialiste qui s'occupe de 
! arthrite et il fait beaucoup 
de bien a ses malades Infor- 
niez vous aux hôpitaux pour 
connaître son nom Dans cer­
tains cas un orthopédiste peut 
vous aider, de même que des 
traitements de physiothérapie.

Bien que voire santé ne soit 
pas bonne vou» avez de belle* 
consolations dans la vie un 
bon mari c* des enfant» qui 
sont votre bonheur et votre 
jo,r

Je regrette de ne pas avoir 
p i vous reixmJre pour la date 
demandée. Je dois repondre 
aux lettres par ordre d arri­
vée, autant que possible

— O —

Roponve a Alexandre • Pour

■ élu! »■ ■ gent.. de vo're 
part d'offrir un petit bouquet 
a votre amie. Mats vous n a- 
vez pas a lui faire un cadeau, 
ni e'ie non plus n a pas a vous 
en offrir un.

\ux

— O —

leclrires:- Confie! vos
mes a Mamie qui vous 
ira dans ces colonnes et 
>.ir lettre personne Te. 
z ne gner que d'un 
ivnie e adresser: Le 

de Mamie, I-e Nou- 
Rivieres, Que.Trou

IRRITATION des REINS
FREQUENTE
chez les FEMMES

dus reeon- 
sorties en 

mnine. ce n'esl pas 
t une jeune tille ne 
•r ainsi pour une fil- 
Evidemment, si elle 
'rieuse, elle ne sorti- 
souvenf. Mais pour- 
- travaille bien en 
qu'elle aide sa more 
son. on ne peut lui 
n oup de reproches, 
jes petits baisers ra- 
orreels ne font pa»

■dre sa
ne fille

dé. ne pas rire troj) haut, 
pas s'exciter, ne pas s’iso- 
avoc un danseur, et sur­

it danser convenablement 
i» trop collect, 'd* Person­
ne i>eul rien Irouver à rerii- 
si une fille va souvent a la

e •

Pour la St-Valcntin le 14 février

VOICI
QUI TOUCHERA 
SON COEUR COMME 
LA FLÈCHE DE

CUPIDON

ENS. PEIGNOIR
ET

ROBE DE NUIT
EN COTON POLYNOSIC

?"4 I -

" / '

Pour la St- Valentin
I0ÎTES DI CHOCOLATS 
EN FORME DE COEUR 
de Smiles’ ù Chuckles
Spatialement offertes 
pour cette oc reel on Cen­
tres varies frond «bobs 
d'rmbaNoge attrayants 
qsn plow eut sswement

Voleurs 1 10 o 4 99

[LaSalle 1

*Pr!x special 
LaSalle

«.core*
go»n«\n rob« ■■

» -c-' •
dC •OUI'*
Cov'^^don*

y» spécial USof/e

99*3
d'éeonomsa familial# pour msaux voua sarvir

Trois-Rivières - Rue Royale
PRÉS DU PARC PIE XII AU ROND POINT

MEURIS D'AFFAIRES lundi, mardi, mercredi, samedi 9 h. a m è 8 h. p m. 
jeudi at vsndradi : • h. a m. è 9 h. 30 p m.
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Me Pinard fournit des renseignements sur le pavillon Georges Frédéric

Le premier but du Pavillon: recevoir les personnes âgées
Vérification effectuée par M. Pominville

La situation financière de 
la ville est excellente

DRl MMONDVILI.E U P C 
— Le premier maeistrat de 
Drummond ville a tenu à faire 
remarquer, au cour* de sa cau­
serie hebdomadaire a la radio 
locale hier après-midi, que les 
rues de la cité avaient été dé­
blayées très tôt hier matin, de 
façon a permettre aux automo­
bilistes de circuler librement, 
apres la tempête qui s était 
abattue sur la ville durant la 
journée de samedi et durant la 
nuit.

Tournoi Midxi-I

Le maire Bernier s'est dit des 
plus heureux de la tenue du 
quatrième tournoi international 
de hockey Midget, qui se dérou­
le présentement au centre civi­
que de la rue Coekburn. et qui 
se continuera toute la semaine, 
pour prendre fin le 18 février 
prochain, et auquel participent 
•SS équipés venues de tous les 
coins de la province et même de 
l'extérieur. C'est là, dit-il, une 
excellente publicité pour Drum- 
mondville. et les organisateurs 
bénévoles mentent des félicita- 
tons pour leur excellent travail.

Décoration

M. Roger Tournoyer, presi­
dent de l'organisation du tour­
noi pour la quatrième année 
consécutive a Drummondwlle. a 
été le récipiendaire de la plus 
haute decoration de mente de 
la Légion canadienne, qui lui fut 
remise par le président provin­
cial, M. Ricard. Il mérite toutes 
nos félicitations pour son excel­
lent travail qui attire des foules 
nombreuses a Drummondville 
chaque annee.

Visite

La cité de Drummondville re­
cevait teudi dernier la visite de 
M Roger Pominville. de la fir­
me Dufresne-McLaglan-Dai- 
gnault. de Montréal, ingénieurs 
consultants et spécialistes en 
administration municipale, pour 
examiner la situation financière 
de !a v die et pour conseiller 
egalement sur la façon d'admi­
nistrer le* finances municipale*.

M. Pominville ne connaît ab­
solument rien sur Drummond­
ville, a renchéri le maire Ber- 
mer. puisqu'il en est a sa pre­
miere visite,mais il a été a mê­
me de juger la façon avec la­
quelle la cité est administrée, et 
ce, depuis 1956. Il a constaté 
qu'une somme d'un demi-mil­
lion de dollars pour des travaux 
divers, avau été capitalisée 
sans augmenter la taxe fonciè­
re.

Kn IdVî. le budget dont dispo­
sait l'administration municipale 
était de un million de dollars, 
alors qu'en l%8 il est passe a 
trois millions. Durant près de 
trois heures, jeudi, après-midi, 
M Pominville, a analysé la si­
tuation financière de la cité 
avec les officiers municipaux. Il 
en fut de même le lendemain, le 
spécialiste en administration 
municipale s’intéressant surtout 
au service rie la dette consoli­
dée, répondant a toutes les 
questions que lui posaient les of­
ficiers et en posant lui-même 
afin d’être bien au courant de 
toutes les opérations. M. l’omm- 
ville doit d'ailleurs revenir cette 
semaine pour continuer son tra­
vail. 11 est fort possible que la

séance régulière de lundi soir 
soit ajournée au 19 février afin 
d'étre alors en mesure de pre­
senter le budget pour 1 annee 
1968.

Interrogé sur la possibilité 
pour la ville d'engager un spé­
cialiste en administration mu­
nicipale a plein temps, le maire 
Bernier a répondu qu'il n'en 
était pas question, puisque sur 
1 700 municipalités, très peu ont 
déjà consulté un spécialiste du 
genre Comme Drummondville 
veut être citée en exemple dans 
tous les domaines a travers la 
province, comme elle l'est pré­
sentement dans le sport, nous 
pourrons avoir recours a ces 
spécialistes chaque fois que le 
besoin sen fera sentir afin de 
maintenir des finances saines 
dans l'administration municipa­
le étant donne que tous les offi­
ciers municipaux sont haute­
ment intéressés a fournir un ef­
fort maximum pour y arriver

Semaine de l'électricité

Le miare Bernier a révélé en 
terminant sa causerie, que la ci­
té de Drummondville était une 
bonne cliente pour la consom­
mation de l'électricité, puis­
qu'on 1967, il en coûte près d'un 
quart de million pour l'usage 
électrique dans tous les services 
municipaux, dont $100,000 pour 
l'éclairage des rues, $40,000 
pour alimenter les turbines au 
filtre municipal, le centre civi­
que. le stade de baseball, le ga­
rage municipal. Ia>s autres pro­
priétés de la ville ont également 
nécessité une dépensé de quel­
ques milliers de dollars.

v -à*îÿfï
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L'ASSOCIATION PROFESSIONNELLE DES 
VOYAGEURS de Commerce de cette ville, 
tenoit samedi soir à St-Majorique, sa soi­
ree canadienne annuelle, au cours de 
laquelle il y eut échange de cadeaux 
entre les voyageurs et leurs compagnes, 
suivi d'un souepr à la Roberto, et d une

(Photo: J P C.) 
danse avec orchestre . Dans l'ordre les 
responsables de I organisation de cette 
soiree, MM. Bruno Boissonneault, ex-pre- 
sident, Bertrand Gagné, trésorier de I As­
sociation, Bernard Bolvin, responsable 
du comité des activités sociales et Eddy 
Couture, président de i'APCV

Dans /es rues de la ville en fin de semaine

Plusieurs accrochages 
à la chaussée glissante

DRUMMONDVILLE M P C I 
— Quelques accidents de circu­
lation survenus dans les limites 
de la cite en fin de semaine, ont 
fait pour plusieurs centaines de 
dollars de dommages sans tou-

Le congrès 
des Gardes 
à Princeville

PR1NCEVILLE <C, A B > - 
C'est à Princeville qu'aura lieu 
au printemps 1968 le congrès de 
ITnion diocésaine des (lardes 
paroissiales de Nicolet. I-es ma­
nifestations de ce congrès coïn­
cideront avec le Rime anniver­
saire de l'affiliation de la (larde 
St-Eusèbe à l'U.D G P. En effet, 
i! y aura 10 ans au printemps 
que la Garde St-Eusèbe complé­
tait son organisation apres 
avoir etc formée quelques se­
maines auparavant.

Pour souligner ce lOme anni­
versaire, la direetion de la Gar­
de St-Eusèbe de Princeville a 
décidé rie donner une attention 
spéciale au recrutement afin 
d’avoir des effectifs en nombre 
satisfaisant pour les fêtes qui 
marqueront cet anniversaire. 
Ce recrutement se fait par con­
tact personnel et déjà plusieurs 
nouveaux venus se sont inscrits 
dans les rangs du mouvement. 
Le travail se poursuivra au 
cours des semaines a venir

Des périodes régulières d'en­
trainement sont au programme 
pour tous les membres de la 
Garde St-Eutèbe. La musique, 
la formation militaire «ont sous 
la responsabilité de membres 
qualifies.

tefois enregistrer de blesses, et 
la plupart de ces accidents fu­
rent imputables .< la chaussée 
glissante.

SI Inseph-St Damien

Deux véhiculés sont entrés en 
collision vendredi après-midi, a 
l'angle du boulevard Sl-.loseph 
et de la rue St-Damien et ont 
Mihi pour quelque $400 de dom­
mages. Il s’agit de ceux de Heal 
Valade, de V ille St-Michel et de 
Laurentian Motor de Montreal, 
conduit par M. Henri Paul Tru- 
dcl.

Trudel circulait de l'ouest a 
l'est sur le boulevard St-.)oseph. 
suivi de Real Valade, lorsqu'il 
appliqua les freins a la rue St- 
Damien, forçant ainsi Valade à 
faire rie même, mais le véhicule 
glissa sur la chausser pour aller 
donner contre relui de Trudel et 
causer les dommages précités.

Brock Low ring
.Samedi avant-midi, deux au­

tomobilistes de l'exteneur sont 
entrés en collision a l'angle des 
rues Brock et 1-owring dans le 
has de la ville et leurs véhicules 
ont subi des dommages de quel­
que $250. Il s'agit de MM. Yves 
Dumont, de St-Hyacinthe et rie 
.Jean-Noél Lafontaine, de Re- 
peniigny.

Dumont circulait du sud au 
nord sur la rue Lowring, lors­
qu'il fut heurté par celui de La­
fontaine. qui circulait de l'ouest 
a l'est sur la rue Brock et qui 
ne vit pas assez tôt celui de Du­
mont.

M-Pierrc-Boulevard Lemire

Samedi apres midi. Normand 
Lapointe, de St-Germain, qui
conduisait un véhicule de He-

imputables

roux et Thibodeau, de cette vil­
le, du sud au nord sur la rue St- 
Pierre. vit venir celui de la fir­
me “Les Industries de l'Est”, 
conduit par Gaston Beaudoin, 
de Drummondville-sud Croyant 
a une collision évenluelle. il ap­
pliqua les freins, mais perdit la 
maitrise du volant pour aller 
s'arrêter sur la galerie de M. 
Cyprien Laforcc et causer des 
dommages a son véhiculé pour 
environ $500 et pour une cin­
quantaine a la propriété Lafor- 
ce. le second véhiculé s'en ti­
rant sans anirroche.

St Edouard Lindsay

Hier matin vers 8 hres. les vé­
hicules de MM. Ernest Leclerc, 
de cette ville et d'André Hamel, 
de St-.Ioachim de Courval se 
sont collisionnes à l'angle des 
rues Lindsay et St-Edouard et 
ont subi des dommages de quel­
que $450

Ix'clerc circulait de l'est à 
l'ouest sur la rue Lindsay, et il 
tenta d arrêter a la rue St- 
Edouard en voyant venir Ha­
mel. mais a cause de la surface 
glacee, son véhiculé alla donner 
contre celui d'Hamel qui se diri­
geait du sud au nord sur la rue 
St-Edouard.

Quatre autos

1 n autre accident imputable 
a Petal de la chaussée est sur­
venu hier midi sur la rue Brock 
et a causé pour plusieurs cen­
taines de dollars de dommages 
à quatre véhiculés Le jeune 
conducteur de l’un des véhiculés 
perdit soudainement la maitrise 
du volant pour aller causer des 
dommages a trots autres auto­
mobiles en stationnemet)!.

’I1
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DRUMMONDVILLE (J PC ) — Le pavillon Geor­

ges-Etienne Frédéric, qui a été construit sous l'adminis­
tration liberale provinciale, avait pour but de recevoir 
les personnes âgées de la ville et la région d'abord, de 
façon a pouvoir heberger les personnes du Foyer St- 
Paul. devenu beaucoup trop exigu et ne répondant plus 
aux besoins de l’heure. Par la suite, toutes les person­
nes nécessitant un hebergement, mais dont les moyens 
de fortune n’étaient pas suffisants pour subvenir à el­
les-mêmes.

C’est le député du comté M^ Bernard Pinard, qui a 
apporte ces précisions au cours de son entretien hebdo­
madaire sur les ondes locales samedi après-midi, en 
commentant la réunion du comité du bien-être et des 
services hospitaliers de la Chambre de Commerce du 
comté, presidee par le Dr Gaston Rodrigue.

a r.-î;
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tE PREMIER MAGISTRAT DE DRUM- 
MONDVILLE, M. Philippe Bernier, a pro­
clame officiellement ouverte, samedi 
après-midi 6 l'hôtel de ville, la “semaine 
nationale de l'électricité'', en présence 
d un grand nombre de personnes pour 
la plupart mteressees dans ce domaine.

(Photo: JPC)
On reconnaît ici dons l'ordre, MM Albert 
Faucher, gerant local de I Hydro-Québec, 
Robert Malouin, président de la Ligue 
electnque, S.H. le maire Philippe Bernier, 
et M. Vincent Cardin, president de la 
Corporation des maîtres-élecfriciens de 
Drummondville.

Le maire Bernier et la semaine de l'électricité

Les
les

électriciens tiennent à éviter 
pires ennuis à la population

DRUMMONDVILLE U P C l 
— S. H. le tn.iire Philippe Ber- 
mer a présidé, samedi après mi­
di. a l'hôtel de ville, à la procla­
mai um officielle (le la “semaine 
nationale de l'électricité”, en 
présence de plusieurs invités de 
la profession, dont le president 
de la Ligue électrique. M. Ro­
bert Malouin et le president de 
la Corporation des maitres-èlec- 
trioiens. M. Vincent Cardin.

Le premier magistrat avait 
en quelque sorte présidé à une 
ouverture antérieure au rentre 
civique, vers midi, lorsqu'il mit 
le contact sur le bouton qui illu­
minait la surface glacée du cen­
tre civique, marquant l’ouvertu­
re du tournoi international de 
hockey midget.

Le maire s'est dit très heu­
reux de présider à la proclama­
tion de cette semaine nationale 
de l'électricité en recevant les 
électriciens rie la ville et de la 
region, qui comprennent ,mte 
1 importance d'une telle semai­
ne en mettant la population en 
garde contre les méfaits d'une 
filerie non adéquate qui peut oc­
casionner un désastre et même 
des pertes de vie.

le sais qu'ici à Drummomlvil- 
le. nous avons d'excellents ci­
toyens qui ont à coeur d'éviter 
des ennuis a la population, et 
qui se dévouent a améliorer 
leurs méthodes de travail dans 
un domaine de l'importance de 
l’électricité, en expliquant conti­
nuellement à la population, le 
slogan si bien choisi de cette se­
maine ‘‘L'électricité, c'est tou­
te la différence”.

M. Malouin

l e président de la Ligue élec­
trique de Drummondville, M. 
Robert Malouin. a remercié le 
premier magistrat et les mem­
bres de son conseil pour cette 
magnifique réception, qui est le 
symbole identique de notre mai­
son médaillon. puisque nous 
avons le conseil de ville par ex­
cellence. qui est lui aussi, un 
sy mbole de qualité.

Cette année, a dit M Malouin. 
nous avons voulu faire diversion 
durant cette semaine de l'clec- 
tririté. C'est pourquoi nous 
avons associé M Roger Cour- 
noyer. président du tournoi in­

ternational de hockey Midget à 
notre mouvement, en offrant six 
lampes-étude aux participants 
des différentes équipés qui par­
ticipent au tournoi, et qui seront 
remises aux six meilleurs 
joueurs lors de la finale de di­
manche prochain.

Cos lampes permettront aux 
récipiendaires de mieux prépa­
rer leurs études, puisqu'on plus . 
du hockey, ils doivent poursui­
vre des études. Ces lampes se 
révéleront d'une grande utilité 
dans leurs moments de réfle­
xion. Cette reception marque 
egalement le côté positif de no­
tre campagne, jiuisque la cité 
veut rendre service à ses conci- 
tuyens en proclamant celte “se­
maine électrisante”.

Je tiens a rendre hommage 
ici à M. Albert Faucher, direc­
teur-gerant de l'Hydro-Quebec. 
qui fournit l elément essentiel a 
l'électricité' la houille blanche 
qui alimente les machines qui 
produisent l'électricité.

M. Cardin

Le président de la Corpora­
tion des maitres eleclriciens de 
cette ville, M. Vincent Cardin, a 
tenu également a remercier les 
autorités municipales pour celte 
magnifique réception. Il a fait 
l'eloge du maire Bernier qui se 
prête à toutes les réceptions, et 
ne cesse de demander la colla­
boration de tous ses concitoyens 
dans quelque domaine que ce 
soit.

Décoré

A l'issue de la réceplion M 
Cardin invita M Malouin à re­
mettre au premier magistrat de 
la ville, le bouton-symbole de la 
semaine nationale de l'électrici- 
te Après quoi, le maire Bernier 
fit la proclamation officielle en 
ces termes “En raison de l'im­
portance de l'électricité et de 
l'industrie électrique dans l'ac­
croissement économique, indus­
triel et commercial de notre ré­
gion. et de vouloir stimuler l'o­
pinion publique sur le rôle de 
premier plan que jouent les ser­
vices électriques dans la vie 
quotidienne, de pouvoir encou­
rager l'usage efficace et sûr de 
l'electricité et des appareils 
eleetnques en insistant sur la

maison médaillon, emblème de 
la filerie adéquate et aussi de 
rendre hommage a Thomas 
Edison et aux pionniers de l é- 
leetricite qui ont contribué 
beaucoup pour le développe­
ment de celte industrie vitale, 
je proclame donc cette semaine 
du il au 17 février, “la semaine 
nationale de l'électricité ",

Devant le grand nombre de 
demandes d'admission au foyer 
St-Paul et même a l'hôpital Ste- 
Croix, un inventaire des besoins 
hospitaliers fut institué afin de 
trouver une solution au problè­
me. C'est alors que la consi ruc­
tion du pavillon Georges-Frede- 
nc fut décidée afin de pouvoir 
recevoir les personnes âgées qui 
étaient sans foyer et qui pour­
raient trouver place dans un au­
tre endroit.

Après une rencontre avec le 
ministère de la Santé, il fut con­
venu de construire une école 
pour les infirmières sur le cam­
pus de l'hôpital, ce qui permit 
de libérer le quatrième étage de 
! hôpital pour y recevoir un plus 
grand nombre de patients et 
ainsi soulager la longue liste 
d'attente, toujours selon les ras 
prioritaires puisque le nombre 
de lits était limité. Même avec 
ces améliorations, la situation 
demeurait identique, a cause du 
nombre elevé des personnes né­
cessitant des soins hospitaliers 
aussi bien queries soins de gar­
de.

“J'ai contribué personnelle­
ment à l'amélioration et à la 
creation de ces services, a ajou­
te le député, et des avant que 
les travaux de construction du 
pavillon soient terminés, l'édifi­
ce s'avérait déjà trop petit puis­
que la vocation du début avait 
complètement été faussée, en ce 
sens qu'en plus d'admettre les 
personnes âgées de toutes caté­
gories. on admet même les ma­
lades chroniques, de sorte que 
les locaux actuels sont nette­
ment insuffisants pour repondre 
aux besoins.

Des joutes très rudes 
au ballon sur glace

Drummondville 'RG'—Quatre 
rencontres de ballon sur glace 
ont cto présentées vendredi soir 
dernier, au centre civique, lors 
du 12e programme du circuit 
Gerald Martin.

La première rencontre met­
tait aux prises l'equipe Denni­
son contre l'équipe Sylvania. 
Comme l’équipe Dennison avait 
l'idée d'augmenter son avance 
en tète du classement, rien ne 
fut négligé pour remporter une 
victoire mais les joueurs ont dû 
se contenter d une joute nulle 1 
a 1. Le seul but du Dennison a 
été compte par Dents Boisvert, 
alors que celui du Sylvania l'a 
été par Robert Bergeron, avec 
l'aide de Pierre Lagueux. Le 
but de Boisvert fut compté avec 
l'assistance de Guy Marier. Cet­
te rencontre fut des plus dures et 
l'officiel a dû imposer 43 minu­
tes de punitions aux joueurs des 
deux équipés où la rudesse 
avait pr is la vedette. N'eût été 
de la magnifique tenue des deux 
gardiens de buts, le compte au­
rait etc tout autre Les deux 
équipes demeurent séparées l'u­
ne de l'autre par deux points.

Dans la deuxième rencontre, 
la Taverne St-Pierre et le Roger 
Prince Texaco ont également 
annule au compte de 0 a 0. Mê­

me si aucun filet ne fut réussi 
devant le calme de la rencontre, 
les .spectateurs ont pu assister à 
un début d'escarmouche entre 
Phil Bibeau et Michel Martin, 
qui n'ont pu poursuivre leurs al­
lures belliqueuses, puisque les 
officiels eurent tôt fait de les 
séparer, sans oublier de leur in­
fliger une punition de match et 
une partie additionnelle aiiloma- 
tique selon les reglements La 
troisième rencontre entre Déco­
ration Cusson et la Taverne Ritz 
a permis à cette derniere de 
l'emporter au compte de 1 à 0 
grâce a l'excellent travail des 
gardiens de buts. Gilles St-On­
ge a compté le seul filet de la 
reneontre avec l'aide de Lucien 
Desmarais.

Tout comme dans la renron- 
fre précédente, Pierre Drouin et 
Guy Gagnon en sont v enus aux 
prises et ont écopé chacun d'u­
ne punition de partie. La derniè­
re rencontre entre “Ma Caba­
ne” et St-Cyrille, s'est soldée 
par une victoire de 1 a 0 pour 
St-Cyrille, avec le filet de Jean- 
Claudo Roisclair assisté rie Ge­
rald Page Par cette victoire, le 
St-Cyrille se hissait sur un pied 
d'égalité avec le Decoration Cus­
son au troisième rang.

Consultation

Sms vouloir jeter de blâme â 
qui que ce soit, te trouve étran­
ge qu’apres avoir réussi à ré­
soudre partiellement le problè­
me d'hebergement à Drum- 
rrondville, on m'ignore complè­
tement dans les discussions de 
ce genre, alors que je possède 
encore suffisamment d'influence 
auprès du gouvernement pour 
obtenir les services essentiels 
dont la ville et le comté ont un 
impérieux besoin. Le rôle du dé­
pute est de travailler à la réali­
sation des besoins de son comté, 
et c'est toujours avec un vif 
plaisir que je me fais l'interprè­
te de mes concitoyens auprès 
du gouvernement pour revendi­
quer leurs droits a quelque ni­
veau que ce soit.

J'ai été informé à l'issue de la 
rencontre des représentants des 
services hospitaliers locaux et 
diocésains, que la pension des 
personnes actuellement héber­
gées au pavillon Georges-Frédé­
ric. serait augmentée selon l’a­
voir des pensionnaires auxquels 
on impose des dépensés de fa­
çon a ce qu'ils n'aient pas un 
avoir de plus de Sl.ooo. avec ré­
troactivité jusqu'à concurrence 
de $83 par mois.

Je ne voudrais pas faire de 
politique à même la vocation 
du pavillon Georges-Frédéric, 
mais je suis au courant qu’une 
personne au moins y est actuel­
lement logee et qu'elle jouit 
d'un avoir d'au moins $25.000 ce 
qui n'est pas normal, puisque la 
majorité des autres pensionnai­
res qui y sont admis, ne jouis­
sent que de leur pension. Cet­
te dame, malgré son âge avan­
ce. pourrait tout aussi bien se 
trouver dans un autre endroit 
afin de permettre aux autres de 
bénéficier de l'hebergement 
pour lequel l'édifice a été cons­
truit.

Le député a déclaré qu'il en­
treprendrait dès cette semaine, 
des demarches auprès du minis­
tère de la Santé et du Bien- 
Etre. pour tenter de remédier a 
cet état de choses qui n'est pas 
normal et qui ne correspond pas 
à la vocation première pour la­
quelle le pavillon a été cons­
truit. même si au depart, 14 
pour cent des personnes de l’ex- 
teneur devaient être admises.

Libéraux

M Pinard a également ajouté 
que l’Association libérale était 
sensibilisée aux problèmes cons­
titutionnels, et qu'un comité a 
même été formé et mis sur pied 
a cet effet, et qu'il sera lui-mê­
me a même d'animer les tra­
vaux de ce comité lorsqu'il aura 
fourni des informations beau­
coup plus précises et a point, et 
qui formeront la base d’un pro­
gramme électoral Le député de 
Drummond devait assister di­
manche soir au diner bénéfice 
des liberaux au Château Fronte­
nac a Quebec, au cours duquel 
le chef de l'opposition. M. Lesa­
ge. était le conférencier, pour 
soumettre un plan d'attaque 
avec de nouvelles idées, en vue 
de préparer une élection-éclair 
toujours possible, puisque le 
parti libéral, dit-il. constitue en­
core la meilleure équipe de re­
change.

Ligue Intercollegiate de hockey

Le Secondaire 
facilement le

V remporte 
championnat

DRUMMONDVILLE R G > — 
I.e Secondaire V a remporte le 
championnat de la saison régu­
lière de la ligue Iniercoliegiale 
de hockey avec douze points 
d'avance sur ses plus proches 
rivaux, l’ecole des Métiers

En effet, le Secondaire Cinq a 
remporté sa derniere victoire 
de la saison régulière contre l'E­
cole des Métiers par le compte 
de 5 a 1 Yvon Lambert a comp­
te deux filets, tandis que les au­
tres compteurs furent Robert 
Blanchette, Marcel Jutras. et 
Jean Lavigne

L'unique but de l'école des 
Métiers a été compté par Denis 
Duperé Dans la deuxième joute 
du dernier programme régulier, 
le Collège St-Bernard a vaincu 
le Jean Raimbault par le poin­
tage de 8 a 2. Réjean Lâchante. 
Jocelyn Veüleux et Gaston Blais

ont obtenu deux filets, tandis 
que les autres ont été comptes 
par Noèl O'Dtiff et Pierre Rm- 
raiiü. Serge Ledoux et Maurice 
Lagueux ont compté pour le 
Jean-Raimbault.

Les semi-finales opposeront le 
Jran-Raimbault a l'école de Mé­
tiers et le college St-Bernard au 
Secondaire V.

Position des équipes
pj g p n pp pe pis

V 12 H 1 0 54 17 22 
12 4 6 2 26 37 10 
12 5 7 0 25 29 10 
12 2 8 2 23 39 6

Secondaire 
E M D.
C SB 
Raimbaul*

Compteurs
Yvon Lambert 25
Robert Napper! 15
Georges Dupont 14
Robert Blanchard 13
Denis Dupéré 11
Jean Lavigne 11

A I ouverture officielle du tournoi inter, 
notionol Midget de Drummondville, le 
premier magistrat de !o cite, M le maire 
Philippe Bernier, a également ouvert la 
semaine de I électricité On le voit ici se 
versant du café à la réception précédant 
la première mise ou jeu. Il est occompo-

(Photo: R G.)
gné de MM Roger Cournoyer, organisa, 
leur du tournoi, Vincent Cardin, prési* 
dent de la Corporation des électriciens et 
Robert Malouin, president de la Ligue 
électrique du Quebec (Voir les résultats 
dans les pages sportives).

«
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Participation des élèves et des autor ités scolaires

IE CARNAVAL DE WARWICK a connu 
»on apothéose samedi soir derme', alors 
qu on a procède ou couronnement de la 
nouvelle reine 1968, soit Pierrette pre­
mière, qui a succédé a Rachel prermere, 
reme 1967. I heureuse elue, Mlle Pierret­
te Laroche, ses* vu couronnée par le 
depute du comte, M Roch Gardner tan-

(Photo Y. Tardif) 
d s qu e e a reçu son manteau de re.n# 
des moms des maires de Warwick et du 
canton de Warwick, MM. Gaston Beau- 
det et Edouard Desharnois. Sur notre 
photo, dons tordre habituel, M Beau- 
de», Pierrette Premiere, le Bonhomme 
Carnovol, et M. Deshorno s.

Le président enchante du succès remporte

Pierrette Laroche couronnée Reine 
du carnaval d’hiver de Warwick

WARWICK i Y T > - Mlle 
Pierrette Laroche a été couron­
née reine du carnaval d'hiver 
de Warwick samedi soir, lors 
d'une zrandiose soiree qui s'est 
déroulée a l'école Ste leanne 
d'Arc de Warwick Pierrette 
premiere remplace ainsi Rachel 
Premiere, reine de l'an dentier. 
Les deux autres duchesses can­
didates au ti'rc de reine, Mlles 
France Martel et Helene Janel- 
le. ont évidemment été decues. 
mais ont félicité la nouvelle rei­
ne. que la population de War­
wick a d'ailleurs applaudie à tout 
rompre. 11 faut dire que l'école 
Sre-.Ieanne d'Arc était remplir a 
craquer par le tout Warwick, 
les notables, les autorités reli- 
pipuscs, municipales, provincia­
les

Personnalités
l.c maiordome officiel, canne 

a la main et chapeau stjlise sur 
tète, a amené plusieurs person­
nalités devant l'assistance. Ou­
tre le Dr Edouard Breton, qui 
présidait la ceremonie, on re­
marquait la presence de M. et 
Mme Yves Oauthier, dévoues 
pour la mise en marche du car­
naval de Warwick, M. Richard 
Perreault, sec -trésorier du car­
naval et Mlle Francine Oueliet,

M René Houle v ice-presidf nt 
du carnaval et Mme Houle M 
Roch L Heureux, president du 
carnaval et Mme L'Heureux, 
les trois duchesses évidemment 
e' le duc de l ex-rcine M Bruno 
Allaire

On remarquait aussi la pré­
sence du curé de Warwick M 
l'abbé Alphonse Desharnais, le 
depute Roch Gardner et son 
épouse. M Gaston Beaudet. 
maire de Warwick, de même 
que le maire du Canlon rie War­
wick. M. Ed Desharnais.

La personnalité la plus envoû­
tante fut sans contredit le tradi­
tionnel bonhomme Carnaval, 
joyeux comme pas un. les clefs 
peanles de la ville de Warwick 
a la main.

Tira*»

Rappelons que le choix de la 
reine fut le résultat du hasard, 
puisqu'on a procédé par tirage 
de capsules dans une boite. Ee 
nombre de capsules dans la boi­
te correspondait au nombre de 
chandelles vendues par chaque 
duchesse. Mlle Laroche a d a- 
bord vu son nom sortir deux 
fois d'afftiee. puis l’autre capsu-

Après une victoire à Asbestos

Les Olympiques doivent se 
contenter d'un verdict nul

VICTORIA VILLE fY.T > - 
Les Olympiques rie Victoria ville 
sont demeures au quatrième 
rang de la ligue Junior B" des 
Cantons de l'Est, alors qu'ils 
ont fait match nul 6-fi hier 
après-midi, avec les Epcrvicrs 
de Thelford-Mmes. dans un 
match disputé au rentre sportif 
Jean Béliveau. Theiford peut se 
compter chanceux d'avoir obte­
nu ce match nul. si I on considè­
re que les Olympiques ont domi­
né le jeu. mais qu'ils n avaient 
qu'un gardien de but Midget de­
vant les filets, à la suite d'une 
blessure subie par le gardien ré­
gulier. Denis Provencher 

t'ne assistance d'environ -Son 
personnes, dont beaucoup de 
jeunes, ont assisté au match 
Les buts des Olympiques sont 
ailes a Boulanger. Morisseau, 
Perreault. G Garneau, Ray. 
Tardif et Pothier. Notons que 
pour Gérald Garneau. il s'agis­
sait de son dixième but en cinq 
rencontres Les compteurs du 
Thetford ont etc Lambert avec 
trois buts, les autres allant a 
Huot, Dumas et Isabelle. La 
joute a été ponctuée de vingt 
punitions, dont une mauvaise 
conduite au bouillant -lean D. 
Laurendeau, ries Olympiques

A Asbestos
Par ailleurs, vendredi sem 

dernier, les Olympiqut s n oui 
fait qu'une bouchée du club As­
bestos. les battant 8 a 3 sur leur 
propre patinoire Les compteurs 
des locaux ont eie dans l'ordre 
Pothier Morisseau. G. Garneau. 
fdeux fois'. Morisseau. Pépin. 
Dumont. Thibodeau et A arceau. 
Ceux du Asbestos sont allés a 
Coutu. et Fréchette 

Voici ies sommaires de ces 
joutes:

Premiere période
1. Victo Boulange

(Thibodeau et Pothier' 
î Theiford Lambert P 47

(Lessard'
Punitions Dumont, Huot, 

Fradette. G. Garneau. Landry.

Deuxième période
3 Theiford Huot o 47

•Lessard'
4. Thetford Lambert 6 2S

(Dumas et Labonté) 
Punitions Dumont. Botilan 

Jf", M H . -e; , Ft .virre. L» 
rendeau, Huot, Gosselin et Cou­
ture.

Troisième période

5. Victo Morisseau 2 14
■B Garneau et Dumont'

6 Thetford Dumas 3 4.î
(Lambert et Fradette!

7. Vtcto: Perreault 4 22
'Pepin et Tardif!

R Vieto- G. Garneau 5 03
Boulanger - Thibodeau ■

9. Theiford: Isabelle 4 .Y)
Landrv - Lambert!

10 Victo Tardif 11 00
'Perreault et Pepin'

IL Victo: Pothier 15 25
'Boulanger - G. Garneau'

12 Thetford Lambert 17:05
'Landry • Isabelle'

Punitions Morisseau. Les 
sard. Couture et B Garneau <5
min' Hamel et Laurendeau <10 
minutes»
Victoriaville R, Asbestos 3

Première période

1. Victo Pothier 10 or
'G. Garneau • Lecomte'

2 Victo: R Morisseau 11 49
'Thibodeau*

Punitions Pinard, Hamel 
Lecomte 'Deux fois'

et

Réussite totale du festival étudiant

Deuxieme période

Troisième période

R Asbestos

9 Yjf 
(Tl

10

11

le fut de Mlle Martel e* >s deux 
suivantes a Mlle Laroche.

La reine a alors pris posses­
sion de son sceptre, sa couronne 
et sa mante qui lui ont ete don­
nes par diverses personnalités 
Cette dermere a egalement inci­
te la population de Warwick a 
être joyeuse et a partirper au 
carnaval comme elle la tou­
jours fait

Autres activités

Rappelons les autres activties 
du carnaval de Warwick, qui a 
débuté vendredi le 2 février 
pour se terminer dimanche le II 
février Le 2 février, il y eut 
soirée dansante pour les jeunes 
le 3, il y eut exposition de pem 
tures par des artistes locaux, 
dont les principaux étaient Pa 
tncia Ling. Claudette Chalifour. 
Lucie Marchand et Yvon Noel. 
L'exposition était d'ailleurs or­
ganisée par Mlle Marthe Bneie 
et Yvon Noël, de L Atelier des 
jeunes de Warwick

Parmi les autres activités, no­
tons les suivantes samedi soir 
le 3, bal masque a l'école Sté- 
Jeanne d'Arc. dimanche le 4 
bénédiction d'autos-neige, et 
boite a chanson pour les jeunes 
Mardi le fi. compétition de bal­
lon-balai dont l'équipe gagnan e 
fut celle du capitaine J L Pi­
card. de LA J R; mercredi le 7, 
compétition de gymnastique, 
dont les responsables furent 
MM Bertrand Riheaull et A von 
Marte! jeudi le R. partie de 
cartes organisée par les Filles 
d'Isabelle, sous la responsabilité 
de Mme Rene Houle Enfin, 
vendredi soir dernier il y eut 
sleigh-rides pour les adultes et 
pour les jeunes avec réception 
apres aux Aramis pour les adul­
tes et a l'ecnle Ste Jeanne d'Arc 
pour les jeunes.

Samedi après-midi. A von Pa­
ré. instructeur de l'équipe de 
hockey Midget rte Warwick, a 
mrne son club a la victoire lors 
d'un tournoi incluant des équi­
pes rie Ste-Clothilde. St-Rémi, 
Tingwirk et Warwick Enfin, 
hier apres midi une compétition 
régionale de voitures autos-nei­
ge avait lieu dans un rhnmp A 
proximité rie la ville, mer de­
part du local des Aramis.

Succès

M Roch L Heureux, piesident 
du comité d'organisation du 
carnaval, s'est dit enchante du
succès obtenu par le carnaval 
et il a souligné l’énormé travail 
fourni par chacun des membres 
sous sa direction.

M L'Heureux a remercié aus­
si la population de Warwick 
pour sa participa! ;on entière 
aux differentes activités carna­
valesques.

VICTORIAVILLE 'VT' - 
Plusieurs manifestations sporti­
ves. dea soirees de danse, un 
concours d amateurs, une repre­
sentation théâtrale, une soiree 
d'antmauon. une messe commu­
nautaire, un souper-monstre, 
tels sont les principaux pomtx 
du festival d'hiver des etudiants 
du niveau secondaire de Victo­
riaville. qui s es! déroulé de 
vendredi a dimanche

Le point culminan: du festival 
semble avoir eie la joute de 
hockey entre les éleves et les 
professeurs, vendredi après-mi­
di. En effet, le centre sportif 
Jean Be iveau était bonde a ca­
pacité. et l'enthousiasme y était 
tellement exubérant que les 
arbitres ne pouvaient arrêter le 
jeu parfois, les joueurs n'enten- 
d.-int pas le sifEet. On comprend 
l'enthousiasme des jeunes, si on 
considéré que leurs représen­
tants ont défait les professeurs 
par 4 a 2 Les compteurs des 
eleves ont ete Normand Pépin, 
avec deux buts, et Jean Roulan 
ger. qui a enfilé les deux autres. 
Le Frère C Boulay et M Jean- 
M Bolduc ont marqué les buts 
des professeurs

Vendredi
Outre cette joute de hockey, 

disputée vendredi après-midi, 
les icunes ont aussi participe a 
une parade, avant ladite joute, 
et a une soirée d'animation a 
1 école secondaire J P H. Massi- 
cotte La soirée comprenait du 
chant, de la danse et une disco­
theque de iazr Quelque 1100 
jeunes s’y sont rendus

Fgalement vendredi soir, une 
troupe étudiante de théâtre de 
Québec. Les Baobabs, ont pré­
sente un spectacle intitule on a 
volé l'Hymalaya". Présenté a 
l'école secondaire Mnrissette. le 
spectacle a été goûte par quel­
que 500 jeunes La responsable 
en était Mlle Claudette Moreau.

Souper
Par ailleurs, samedi soir, les 

jeunes ont servi un souper a l'é­
cole Massicotte auquel R50 con­
vives ont participe. Il est a no­

ter que le souper a ete préparé 
par une équipé d étudiantes et 
d’etudiants, qui y ont mis douie 
heures de preparation Jamais 
un souper organise par des etu­
diants pour des etudiants n'aura 
eu autant de succès.

Sport»

A la suite des competitions 
sportive» lie la journée de same­
di plusieurs etudiants se sont 
nvs en vedette et ont reçu des 
trophées Ce sont les suivant» 
Tennis sur table Claude Gi- 
rouard, echec. Normand Pou­
drier. hockey mixte, Michel 
Perreault, hockey eleves-prnfe»- 
seurs, Jean Boulanger, ballon- 
balai junior mixte. Alain La- 
breeque. ballon-balai senior 
garçons. A'van Lapierre. hand- 
ba ! junior mixte Michel Aube, 
ballon volant, senior mixte. De­
nis Provencher. ballon volant 
junior mixte. Jeannette St-Hilai- 
rr ballon-panier junior mixte, 
Pierre Chapdelaine et ballon-pa­
nier senior mixte. Marc Hupé.

Dimanche
Durant la journée de diman­

che, il y a eu parade de mode a 
l'ecole secondaire Massicotte en 
matinée, et en soirée, un con­
cours d’amaieurs a l'école St- 
David. sous la responsabilité de 
André Martineau Le resjxonss- 
b!e de !a parade de mode était 
Paul Côté

M Armand Mercier, respon­
sable en chef de l'animation du 
festival, s'esr dit heureux de la 
participation étudiante, et a 
qualifie le festival de réussite 
to'ale. Rappelons les membres 
de la direction du festival pre- 1 
strient Paul Côte, vice-presi- 
dente, Patricia Rousseau, score 
ta.-e. Claudette Moreau tréso­
rier. Jean Boulanger, et direc­
teurs. Pierre Lahbé. Lucie Ri­
cher et Armand Mercier

M Mercier a tenu a souligner 
la grande participation des au­
torités scolaires, qui non seule­
ment ont permis la tenue du 
festival, mais qui ont collabore 
hautement pour en faire une 
réussite.

- O -

M Michel Marcotte, un 
oncen de Victoriaville, e»t 
maintenant directeur des 
loisir» pour la municipalité 
de Warwick. Il a déjà com­
mence son travail jouant un 
grand rôie pour le »ucces du 
carnovol d'hiver de War­
wick, qui a battu son plein 
durant la fin de semaine. M. 
Marcotte ouro pour princi­
pal travail de coordonner 
l'activité des loisirs de la vil­
le

l auteur de ce» ligne» a 
perdu son porte-monnoie au 
cours de la fin de semome, 
quelque port a Victoriaville 
ou à Warwick. Celui oui le 
retrouverait serait bien ai­
mable en le rapportant au 
bureau du Nouvelliste d» 
Victoriaville, aux som» de Y. 
Tardif.

- O -

M. André CapiSlron, spor­
tif bien connu, prepare oc- 
tue ement le match de hoc­
key annuel entre les méde­
cins et les journalistes. L an 
dernier, les medeems lo­
vaient emporté 7-6 et les 
journalistes veulent repren­
dre le trophée cette année 
le match aura heu ou début 
de mars.

le ieune

O -

Denis

0 34

1 27

ta

" Asbestos: Coutu
'Poisson - Fréchette!

4 Victo. G. Garneau
( Pepin '

5 Victo G Garneau
i Pothier!

6 Victo Moriaseau 14 0<!
‘Dumont - B Garneau1 

7. Victo Pcpin Ifi 36
(Pothier • G Garneau1

Punition» Marcotte. Lauren­
deau. Thibodeau. Frechette, G. 
Garneau. Thibodeau, Fréchette, 
Desjardins 'J min

Fréchette s 17
(Coutu i

to Dumont R 20
hibodeau - R Garneau 

\ icto: Thibodeau 17 47
'Pothier'

Asbestos R. A'argeau IR 31
(Godbout*

Punition» Morisseau. R Car­
neau. Couture. G. Garneau. 5 
min. 10 min et match' Pepin. 
'S min i. Pinard iS mtn Ma-- 
cotte <5 min. et dix minutes* 
Poisson. J René. B Gaorneati, 
Marcotte, Desjardins et Girard.

IE FRERE GAETAN FORGER instructeur de l équipe de 
Victonavi.l*. donne ici des instructions ou numé'O 12. 
Morcel letorte, qui vient de comp's- le seul but de 
(’équipé Comme on e sod cette même équipé a perdu e 
match par disqualification.

LES ELEVES DU NIVEAU SECONDAIRE de 
Victoriovilel ont celeb j avec eclo», en 
fm de sema ne, leur festival d hiver, par 
de nombreuses manifestation», auxquel­
les une participation sans précédent a 
ete enregistrée Le festival a débute ven­
dredi après-midi, pour se terminer di­
manche son par un concours d ama­
teurs Sur notie photo, cmq responsables 
de ce festival, qui sont de gauche à

(Photo Y. Tord f) 
droite Céline Jutros. responsab'e du sou­
per-monstre de samedi soir, Louis Bour- 
geoys, responsable de la même activité, 
Margot Bnsson, responsable de l amma- 
tion du festival, Armand Mercie-, res­
ponsable en chef de l'animation, M'che- 
Ime Laroche, responsable de l'animation 
aussi, et Lucie Richer, qui a aidé les deux 
premieres dont la préparation du sou­
per.

Succès
Perron:

mitigé de la pièce de 
“Les grands soleils’’

'Jtanc... Parler

VICTORIAVILLE (Y.T.) - le conseil 1254 des Chevn’iers 
de Colomb de Victoriaville procédait samed , a l'initiation 
de vingt-deux nouveaux membres pour le premier degré. 
La ceremonie o eu lieu au local des Chevaliers, rue St- 
Augustin. Le grand Chevalier, M Fernand Gagne et l inten 
dont, M. Jacques Pellerin, nous ont fait part qu environ 
vingt outres membres seront inities le 20 mors prochain, et 
que d'outres seront initiés ou second degre le 21 avril 
prochain. Rappelons que le conseil 1254 de Victoriaville 
compte plus de 1 100 membres.

VICTORIAVILLE 'VT! - 
Tuts grands soleils", de Jac­

ques Ferron. présentée par le 
theatre du Nouveau Monde ven­
dredi soir au cinema Laurier, a 
obtenu un succès mitige auprès 
rie l'assistance, bien que ce 
Sfiectacle était d'une perfection 
indéniable au point de vue pré­
sentation scénique A la suite 
d'un manque de publicité fla­
grant la salle était remplir seu­
lement aux deux tiers, et dans 
I ensemble, il semble que l'oeu­
vre de f erron est trop abstrai­
te. du moins par moment», bien 
que d'autre part, d'autres pa* 
sages sont clairs et très adaptes 
a la vie moderne.

En résumé, Ferron a voulu 
nous résumer l'insurrection de
1837-38, Telat d'âme des patrio­

tes de ce temps, et 11 a voulu 
faire un parallèle avec les mê­
mes patriotes de 1%R Quoique 
l'idée est géniale, elle est ris­
quée. surtout si l'on constdcie 
que le théâtre s'exprime par 
des situations, et qu'il y avait 
plusieurs lieux sur la scène, dé­
jà si petite du cinéma Laurier. 
Evidemment, la piece a etc con­
çue jxmr un plateau trois fois 
plus grand, soit celui du Thea­
tre Port-Royal de la Place des 
Arts. ( "est la le seul inconve­
nient des tournées, le plateau.

Dose de nationalisme
En fin de compte, il semble 

que fauteur, le Dr Ferron. un 
médecin québécois, ait voulu 
donner aux Canadiens fiançais 
une bonne dose de nationalisme. 
Fn effet, les Ors Chenier de l‘è>H

sont des individus qu! pensent 
davantage aux "particuliers ', 
qu au général". Dans la pre 
miere par tie de la piece, Ferron 
avait montré que le Dr Chenier 
de 1838 pensait au général, c’est- 
à-dire à la patrie plutôt qu'a scs 
petits effets personnels.

I.i rel-nmédiens son!
Icnls, surtout Albert Miliaire, 
Ave Ietourneau et Guy LE 
cuver, ce dernier dans le rôie 
d'un robmeux intelligent e' pa­
triotique La mise en scene 
d'Albert Miliaire est excellente, 
mais petit ètre un pou trop mo­
derne. en ce sens qu on abuse 
de la presence des comédiens 
sur la scène

Enfin, mentionnons que les
autres comédiens sont tou* ex­
cellents.

cher, gordien de buts de» 
Olympiques Junior B , s est 
tordu une cheville lors des 
competitions de bollon-bo 
lai du festivol des étudiant» 
en fin de semaine I! no pu 
prendre port au match con 
tre Thetford-Mme» dimanche 
après-midi On croit qu'il se 
ro absent au moins une se 
moine.

Plaisanterie 
étudiante de 
mauvais goût

MONTREAL fPO — "A 10 
heure» et 42 hier matin deux 
bombardiers R-52 de l’aviation 
américaine ont fail exploser un 
engin nucléaire a puissante 
moyenne au-dessus de Hanoi, la 
capitale du Nord-Vietnam".

Cette phrase a presque dé­
clenche une panique sur le cam­
pus de l’Umveriité McGill mer­
credi soir, alors que Radio- 
McGill a diffusé une émission 
satirique, style Or«nn Welles in­
titulée Prélude Troisième 
guerre mondiale

I ne centaine d etudiants »e 
sont masses dans le sou» »ol du 
rentre etudiant, ou la station ra­
diophonique rie l'université a 
ses bureaux, et ont tente de pé­
nétrer a l'intérieur des studio». 
Ils n'y ont cependant pu» eu ai 
ces. mais ils ont réussi a 
ébranler la porte de fer d'un 
pouce et demi d'épai»xeur avant 
d'apprendre qu il s'agissait d u- 
ne blague

L'émission était inspirée de U 
fameuse »atire radiophonique 
d'Orson Welle.» "The Wai nf 
the Worlds", la description ficti- 
»» d ime invasion de la terre 
par les Martiens Cetie emi»sinn 
avait lelé la ville de New A'ork 
dans la panique en 1938

Pour ajouter à la crédibilité 
de leur fmi»»ion, les gens de 
McGill avaient eu recours a de» 
annonceurs professionnels er 
*' aient emprunté le nom d'une 
station radiophonique locale.

Chris Porter un des mrmbvc« 
du Imreau de direction de Ra­
dio McGill a déclaré que Pré- 
hide World War Three", était 
une experience seneuse en ra­
diodiffusion".

LE CLUB AUTO SPORT COBRA procédâ t 
samedi soir dernier a la remise des prix 
pour ses membres, a la suite de la sai­
son 1967 Cette soiree qui » est deroulee 
ou motel Boifran, sera désormais an­
nuelle, et couronnera le» meilleur» ton- 
ducteurs du club. M. François Gagnon, 
avec un total de 165 pomts, a devancé 
tous ses rivaux avec facilité, et a mérite

(Photo- Y. Tardif) 
le premier prix du club, soit le trophée 
leo Bergeron. Par contre, Mme Raymond 
Roux sést ctassee deuxieme avec 123 
point». De gauche a droite, M Raymond 
Poux, president du club Auto Sport Co­
bra, M. François Gagnon, Mme Roux, et 
M René lofrance, directeur des compéti­
tion».

Mme Raymond Roux prend la deuxieme position

M. François Gagnon est ie meilleur 
conducteur du club auto-sport Cobra

VICTORIAVILLE (VT! — 
M François Gagnon Mme Ray­
mond Roux et Mlle Gisèle Ga­
gnon ont p'ç l'objet d une soirée 
spéciale, samedi soir dernier, 
alors que le club auto-sport Co­
bra procédait a la remise de» 
prix et trophées pour la saison 
I9fi7 La soirée, qui a eu lieu au 
motel Boifran. réunissait tous 
les membre» du club 

M François Gagnon a reçu le 
meilleur prix, pour *nn impres­
sionnante fiche de lfi.5 points, 
contre 123 pour son plus proche 
rival, Mme Raymond Roux. 
Pour sa part. Ville Gisèle Ga­
gnon a récolté 120 points a la 
suite des différents rallyes du 
club. M. Gagnon a reçu en plus 
le trophée !>o Bergeron ce der­
nier étant un conducteur fort re 
pute en province 

Fn plus, les membres avant 
présenté ies meilleures fiches 
ont reçu un diplôme humoristi­
que sur lequel il est écrit: nous 
certifions par les présentés que

M . apres avoir vlsi'é la majo­
rité des cimetières et chemins 
croches de la région, grâce a sa 
persévérance, son esprit sportif, 
»es connaissances et defricha- 
gcs. géographie, arilhmètique et 
mécanique, a réussi avec .. les 
examens et devinettes de notre 
faculté de colonisation.

f ompvtitinnx

M. René Lafrance, directeur 
ries rompétü.ons au club Cobra, 
a présenté la fiche individuelle 
des 19 premiers conducteurs du 
club, ayant participe aux aept 
différents rallyes organises par 
le club au cours de la saison 
1987 Ce» competitions furent le 
"Time Trial", le rallye cam­
ping. le rallye des dames, le 
rallye automne le Cobra ECA- 
sk. ie slalom extérieur et le ral­
lye extérieur.

Outre les trois premiers ci- 
haut mentionnés, ceux qui ont 
obtenu les meilleur* pointages 
*ont le» suivant» Florian Beau-

rhrmin oo points Raymond 
Roux. RI points, (lilies St-Cyr fié 
points. A'von Pépin. fi3 points. 
Michel Biron fio points. Liette 
Biron, fin points, de même que 
L e Haïr- • 1 qiielme Ouel­
lette 57 points. ( laude Bousquet 
et Mme C Bousquet, 51 points 
chacun Remarquons dans cha­
cune de» competitions, on n'al- 
loue de.» points qu'aux dix pre­
miers arrives, d'apres un regle­
ment du club auto-sport Cobra.

Prix ham rallye
D autre part. M Lafrance a 

annoncé que le club présentera 
un rallye prochainement, soit 
dimanche le 3 mars. Il s'agira du 
rallye des neiges, et ce sera un 
rallye familial qui comportera 
70 milles de parcours. De plus, 
le 17 mars prochain, le club 
tiendra une chasse aux trésors, 
d'un parcours de 85 milles. Le 
directeur espère que la partici­
pation aéra aussi bonne que les 
rallyes précédents.

i
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En présence de plusieurs personnalités dont les maires Matteau et Montour

Inauguration officielle du motel Duvernay
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' 7 * f'

aiesæp?

. 'V.'

(Photo Rolond l*mire
A L'INAUGURATION OFFICIEllE DU MOTEL DUVERNAY, propriétaire M. Jules Montour, maire de Trois-Riv eres-
a Trois R vieres Ouest, on remoiquait la présence de Ouest, M. Horry Kwon, co proprietaire et M. Rene Mat-
nombreuses personnalités. Sur cette photo, nous recon- teau, maire de Trois-Rivières, 
naissons de gauche o droite, M. Claude Leblanc, co-

On songe déjà à agrandir
TROIS-RIVIERES- 

)n.l.) — C'est en présence 
de quelque 125 personnes, 
dont plusieurs personnali­
tés qu'a ete inaugure offi- 
neliement le Motel Duver­
nay Inc., a Trois-Rivieres- 
Ouest, samedi après-midi.

En plus de MM. les mai­
res Rene Matteau de 
Trois-Rivières et Jules 
Montour, de Trois-Rivie- 
res-Ouest. d'importantes 
personnalités du monde 
des affaires ont assiste a 
cette inauguration.

A peine vient-on d inau­
gurer le Motel Duvernay 
qu'on songe déjà a faire 
des agrandissements. Le 
( o-propnetaire du motel, 
M. Claude Leblanc a en ef­
fet declare que dans un 
avenir rapproché, on pro­
céderait à la construction 
de salles de réceptions de 
toutes sortes, qu'on porte­
rait a 32 le nombre des

unîtes ^actuellement, il y 
en a 18i et qu’on ferait du 
motel Duvernay un hotel- 
motel.

C'est il y a quatre mois, 
qu'on a commencé la cons­
truction du motel qui me­
sure 170 pieds de long au 
coût de $150.000. II com­
prend une salle à manger, 
un bar-salon et 18 unités 
En tout, quinze employes 
assurent le bon fonctionne­
ment du motel.

Interroge à savoir les 
raisons qui ont milite en 
faveur de l’etablissement 
du motel Duvernay à 
Trois-Rivières-Ouest, M 
Leblanc a dit qu’effective- 
ment l'endroit était bien 
choisi surtout a cause du 
pont et a cause de l’auto­
route qui sera construite.

Ce sont MM. Harry 
Kwan et Claude Leblanc, 
qui sont copropriétaires 
du motel Duvernav.

A la Commission des monuments historiques

Deux nominations
QITREC 'PO _ Le ministre 

des Affaires culturelles. M 
■tean-Noel Tremblay, annonce la 
nomination de MM. Guy Laro­
che, architecte de Quebec, et 
Jean Lenoir, directeur de la pu­
blicité a l'office d information et 
de publicité, comme membres 
de la commission des monu­
ments historiques du Quebec.

Ils enmbleron: deus rie* quatre 
vacances survenues a la com­
mission a la suite de la démis­
sion ou de ta fin du mandat 
des commissaires Nnèl Main- 
guy, Léopold Fontaine et Ma­
tins Plamondor I.e president 
Paul Goutn a termine son man­
dat.

Les autres membres de l'or­

ganisme sont MM John Blanc, 
vice-president M. Paul-H Roy. 
représentant du ministère des 
Affaires culturelles et direc­
teur du Service ries monuments 
historiques du ministère

M. Tremblav annonce aussi 
que les deux autres postes \ a 
cants soit le president et un 
commissaire, seront combles
bientôt.

F.n 1%7. la commission des 
monuments historiques a recom­
mande au ministère des Affai 
res culturelles le classement de 
30 immeubles remarquabl'« par 
leur valeur architecturale ou 
historique ainsi que le classe­
ment de 110 pièces d'orfevrene 
et de mobilier.

Bon séjour «t bon ropos
» tous Its chonts
du nouvMu MOTEL DUVERNAY

Laurent Beaudet
Entrepreneur en Tuile 

Plastique — Tapis — Céramique
119. DU PARC CAP-DE-LA-MADELEINE

TÉL: 376-7619

Nous avons pmci tue les travaux d f*' 
4v«àtion f»f î^rr^s^rmont «au non,

\i <uj o! modffnr Motel Duvf*rnd\

De L'Orme Construction
ITÉf

e«ul Ourbonnf4U, éreudenl

COtmin Sta Marguarits 
Tmsi» Riviaut Ou»»t Tel.: 378 4591

BON SUCCÈS
au proprietaire amsi qu a tout <• oarionnei 
du nouveau Motel Duvernay 
Nous invitons !a population à s'y rendre 
pour apprécier le confort e- * modernism* 
de cet établissement

Vitrerie du Centre Enr.
J B Garceau B Lamothe props

)2' Or frafcies Cap-de-la-Madelein« 3/8-5523

Au sujet du travail a domicile

Des syndiques déplorent Tabsence de 
Me Gabias à une importante assemblée
TROIS-RIVIERES 'N I.' — 

Le Conseil central des Syndicats 
nationaux de Trois-Rivieres et 
la Federation nationale des tra­
vailleurs de l'industrie du vête­
ment Inc, déplorent le fait que 
Me Yves Gabias. secrétaire de 
la province de Québec, se soit 
décommandé après l'heure dé­

terminée pour une rencontre au 
sujet du travail a domicile, bien 
qu'il eut confirmé sa presence 
depuis une semaine.

On sait qu'au terme d une 
grève de sept semaines à l'eten- 
due de la province dans l'indus­
trie du gant, les parties em­
ployeurs et syndicats ont cnnve-

CARRIERES et PROFESSIONS
AGENCE D’ASSURANCES GÉNÉRALES

DEMANDE
Fil!« ou d«m# d **p«n«ncp. c«pfthl« d'avoir »ous sa rasporua* 
hiUta un# sacuoo da ! *q*nca. Buraau bian #tabli at progres­
sif, situa a OrummondviMa.

Salaire a discuter, selon erpenence 
et competence.

Avantages pour personne qualifiée.

Discretion assurée.
Ecrire: Dapartement 721 

I a Nouvelliste.
Case Postale 668,
Trot* Rivieie*

ne

v;^p a .':>r sp ag'Aabtp vous 
fl’V' d ) vOtrp 'Arr dAguS
M* t' <« 'xov.vf.t'. Pp,i,j CiPS’p

Le Bon Gin 
c’est Beau Geste

nu d'éliminer d'ici 1970. le tra­
vail a domicile. Ils demandaient 
au gouvernement d étendre cet­
te prohibition a toute la provin­
ce.

I,es syndiqués se sont dits dé- 
çus d'apprendre en fin de mati­
nee samedi, que le Secrétaire 
Gabias ne serait pas au rendez- 
vous et ce. sans qu'aucun motif 
d'explication ne leur soit fourni

Ln delègue a mentionné le 
fail que dans le comte de Trots. 
Rivieres, le travail a domici­
le est assez généralisé et il a dit : 
"Serait-ce la raison qui aurait 
motivé l'absence de M. Gabias.

La prohibition du travail a do­
micile qui est demandée par les

partie* contractante* a pour but 
d'éliminer 1 a concurrence dé­
loyale. l'abus que certains ma- 
nufacturiers contracteurs entre­
tiennent auprès de ceux qui ef­
fectuent du travail à domicile et 
d'assurer aux entreprises une 
meilleure sécurité économique 
et aux travailleurs, des salaires 
convenables et la securité d'em­
ploi.

Plus de cent vingt-cinq delé-1 
gués ries syndicats de l'industrie 
du vêtement représentant au 
delà de lo.non travailleurs assis­
taient »u local du Conseil cen­
tral des Syndicats nationaux de 
Trois-Rivières à une reunion ré­
gulière de leur bureau federal.

Le nouveau procès de l ex-minislre 
Yvon Dupuis s’instruira le 25 mars

MONTREAL < PC' - Le iuge 
en chef Edouard Archambault a 
fixé au 25 mars prochain le dé­
but de l'instruction du procès rie 
l'ancien mimslre Yvon Dupuis.

Le prévenu, qui était devant 
les Assises a déurie de remettre 
son sort entre les mains d'un 
pige seul, au lieu de rester de­

vant un jury.
On ne sait pas encore toute­

fois qui présidera ce procès. Il 
se peut que pour cette cause, on f 
doive recourir a un magistral • 
de l'extérieur de la ville, en rai-1 

son de l'extrême retentissement 
qu'a connu celte affaire depuis 
le début.

Félicitations aux propriétaires

Nous avons contribué a I instal­
lation des téléviseurs et du ays- 
tème de musique au nouveau 
Motet Duvernay.

MARCEL ROBERGE Enr.
Spécialiste en installation rie 

tour* de T.V.. Antennes T.V. •
F M et couleur*

151, Mauriac Trois Riviaras-Ouast

Distributeur

Colonial Electrique Ltee
Gérant Gaétan Gre- er

Nous sommes heureux d avoir parti 
ape a une construction moderne, le 
nouveau Motel Duvernay en effec­
tuant les travaux de stucco

JEAN PAUL HÉROUX
Entreprene ur plâtrier

1940 D# Chét«au4ort 
Tro«ft~R’Vtér#« 375 2225

L'installation des châssis panorami­
ques et les portes, est notre contri­
bution au nouveau Motel Duvernay.

LA CIE

Lucien Leboeuf
LTEE

STE-GERTRUDE - Tel : 33
de Troi* Biwiara» compoiei 374-7201

Il nous a t'ait plaisir de partici­
per à ta construction du Mo­
tel Duvernay. edittee moderne
et accueillant.

m
G U I M O N O
ELECTRIQUE ENR.

fcCPftCNCUR ELECT BIC IC N

TEL 5-6665 T.-R.

1650. ru* Léger rst.Michel) Troif.Riviénet A

Félicitations au proprietaire 
du Motel Duvernay et nos meilleurs 

voeux de succès

Nou* avons *u la plaisir dt fournir 
» bois ft If* n*tr aux néress* •- »

cette construction

Signalez directement 
de Troie-Rivières * le Visuetion 374-6146

U B A L D FOREST & FILS 
LIÉE

i'GM fl» Mâ’tB'AUl M CONS’tUCTlON D

LA VISITATION
Suecureele

Z00 A ST LAUBINT 
CA* 0f LA MAOf UINt 374-3795

FÉLICITATIONS
AU PROPRIETAIRE DU MOTEL

LE DUVERNAY

Nan* evens perticipe e I emeneg»
ment du Motel Duvernay en four­
nissant I ameublement du metel. du 
bar-salon et de la salle a manger

M GILLES LEBLANC

En achetant d un spécialiste vous sauvez 
de I ai gant.

a Machines a creme glare# molle e Poé'es eiectripue, ou au 
gaz • Cabinas e fauteuils • Tables * Chaises • Laveuse, d* 
va <se le e Mobilier de mote1 au complet

cLebitu/u*
■ .J v wmwe-mJ

E O U ! P EM E N T

127. ST GEORGES TÉL: 375-9468 

CAP-DE-LA MADELEINE

t
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(Photo Rolond Lemirt)
M. ROLAND HEROUX, de Québec, étoit de gauche a droite, M et Mme Roland 
le conférencier invite, samedi soir, au Heroux et Mme et M Gerard Treponier. 
club Aloro. On reconnaît sur cette photo,

"Un grand plat est souvent le chef-d'oeuvre de 
plusieurs générations", dit M. Roland Héroux

TROIS-RIVIERES - ‘ Savoir 
cuisiner est le commencement 
du savoir-vivre. Savoir cuisiner, 
c'est aimer cuisiner. Ea bonne 
cuisine est celle ou les choses 
doivent avoir le goût de ce 
qu'elles sont. En cuisine comme 
dans tous les arts, la simplicité 
est le signe de la perfection, di­
sait. samedi soir, a un diner 
mixte du club Akira, M. Roland 
Heroux, de Quebec, ancien ré­
dacteur en chef de notre journal 
et un des membres fondateurs de 
ce club, dans une causerie por­
tant sur son violon d'Ingres, la 
gastronomie.

'Il n'est pas indispensable 
qu'un gastronome soit un par­

fait cuisinier. D'ailleurs, nous 
sommes tous des amateurs, et 
nous ne vivrons jamais assez 
longtemps pour devenir autre 
chose

Le conférencier, dans son ex­
pose sur les plaisirs de la gas­
tronomie. évoquait ce mot de 
Saillant-Curnonsky "Si la bon­
ne cuisine coûte cher, la santé- 
n'a pas de prix et le médecin 
coûte plus cher encore".

Les peuples les plus civilises 
sont ceux qui mangent le 
mieux, bien manger est une des 
hautes (ormes de la civilisation, 
et la gastronomie est un grand 
art. disait le conférencier, en 
donnant aux femmes le conseil

suivant: "Si vous avez des ma­
ris normaux, le temps que vous 
passez a votre cuisine vous vau­
dra autant de dividendes que 
celui passe a votre table de 
beauté"

Faisant l’éloge de la cuisine 
française. M Heroux disait 
qu'un grand plat est souvent le . 
chef-d'œuvre de plusieurs gene­
rations

Le conférencier a fait une 
breve histoire de la gastronomie 
à travers les âges, rappelant 
que. des le Paradis terrestre, 
notre destinée a commence a se 
jouer au cœur d’une pomme. 
Parlant de notre heritage fran­
çais en gastronomie, il affirma 
que nos liens gastronomiques 
avec la France sont plus forts 
que jamais.

"Le Canada français de 19(18 
apprécie la bonne cuisine et le 
bon vin. La gastronomie doit 
être un service offert au public, 
et non une exploitation. Le Qué­
bec est aujourd'hui à la pointe 
de la gastronomie ('ne bonne 
table attire le touriste. Chaque 
région devrait faire valoir les 
mets qui lui sont particuliers. 
Cette région, pour sa part, a le 
petit poisson des chenaux. Le 
lac Saint-Jean a les bleuets, le 
chenal! du Moine a sa gibelotte.

M. Héroux terminait ses pro­
pos en disant que les lamilles 
les plus unies sont celles où l'on 
mange le mieux. La table créée 
entre les membres d'une famille 
des liens qu’il n'est pas facile 
de briser. Il terminait son expo­
se en lisant quelques passages 
d'un ouvrage de l'écrivain tri- 
fluvien Clément Marchand, soit 
une partie du chapitre de Cour­
rier des villages intitulé "Une 
flambée de joie C’est l'évoca­
tion d'un réveillon de Noel a la 
campagne, offert par son grand- 
père à sa parenté et à des voi­
sins.

Il terminait, sur cette phrase: 
"Les chantres les plus ardents, 
les mieux inspirés de la bousti- 
fatlle de France ne chanteront 
jamais mieux leur coin de pa.vs 
que l'a fait Marchand".

M. Gérard Trépamer prési­
dait ce diner. M. Jules Giguère 
a présenté le conférencier, et 
M Charles Plamondon l'a re­
mercié.

Félicitation aux initiateurs 
du projet ainsi qu'aux 
propriétaires du nouveau et 
moderne MOTEL DUVERNAY

ean Masson
rue Julien

Entrepreneurs 
PEINTRE - TAPISSIER

Tel : 376-7267
Cap-de-la Madeleine

1090. STE ANGÈLE

ST-LOUIS & FRERE Enr

Sincères félicitations et bons succès 
au propriétaire du magnifique 

MOTEL DUVERNAY

Entrepreneur en couvertures

TEL.: 375 5814

Par suite d'un occident de la circulation qui fit une victime

L'hon. juge Crête condamne M. Yvon Jutras, du (ap-de-la-Madeleine 
à verser $24,652 en dommages-intérêts, à Mme Marie-Marthe Désilets

par Normand LASSOS DE

TROIS RIVIERES — L'hon 
juge Marcel Crète, de la Cour 
auperieure de Trou-Riviere*. 
vient de condamner M Yvon 
Jutras. du Cap de la Madeleine 
a paver la somme de S24*i2 a 
Mme Marte-Marthe Deéilets. 
veuve de M. Lucien Poirier, de

Crevettes 
canadiennes 
vendues à Oslo

OSLO 'PA'—Une firme cana­
dienne. Malpéque de Montreal, 
a réussi a envahir avec succès 
le traditionnel marche norvé­
gien des crevettes.

Des crevettes canadienne ont 
été vendues a Oslo la semaine 
dermere a des prix légèrement 
plus eleves que ceux du mar­
che domestique.

M Odd Kapstad, d'origine 
norvégienne, est directeur de la 
compagnie qui possède 30 ba­
teaux de pêche. Les crevettes 
sont envoyées de Montréal à 
New York d'ou elles sont trans­
portées par avion en Norvège.

La compagnie exporte 40 ton­
nes par mois en Suède. Le re­
présentant de la compagnie a 
Oslo a révélé qu'une tonne seu­
lement avait été expédiée en 
Norvège mais que la compagnie 
espérait porter cette quantité a 
40 tonnes.

Trois-Riva-res
Il s agissait d'une action en 

dommages-intérêts au montant 
de >53.612 80 que Mme Dcsilets 
rv. 'aman de M Jutras, tant 
personnellement qu'en sa quali­
té de légataire universelle de 
son époux qui est décède des 
suites d'un accident de circu­
lation survenu à Trois Rjvièlgs, 
le 8 juin 1906. dans des cir­
constances dont Mme Desileis 
imputaient la responsabilité a 
M Jutrash

Lors de la conférence prépa­
ratoire a l'instruction, la res­
ponsabilité de M Jutias fut ad­
mise.

Mir le quantum, les montants 
reclames ont été admis pour un 
montant total de $1.652 M Ju­
tras a également reconnu le'-l 
montant de $1,227 80 pour frais 
funéraires, de sépulture et de' 
deuil.

Mme Désilets réclamait aussi| 
$50,000 pour la perte d’affection., 
de soutien et de subsistance 
qu'elle était en droit de recevoir 
de son époux.

En premier lieu, le tribunal 
s'est prononcé sur la réclama­
tion de $1.227 80 En s'appuyant 
sur un arrêt de la Cour d'appel, 
le juge Crète a dit- "Les biens 
laisses par l'époux de Mme Dé­
silets étant suffisants pour ac­
quitter les frais resultants du 
décès, le tribunal en vient à la 
conclusion que cette partie de la 
reclamation ne peut-être ac­
cueillie".

Par la suite, le juge s'est pen­
che sur la réclamation de $50,-

000 Sut le poste de $50,000 re­
clame par Mme Dcsilets. a l il 
dit, comme indemnité pour la 
perte de servitium et de consor­
tium tenant compte de l'âge de 
Mme Desilets et de celui de son 
epoux au moment de l’accident, 
du revenu du mari, de son ex­
pectative de vie, de la condition 
generale des deux conjoints, des 
critères d'appréciation qui ont 
cte soumis par les procureurs, 
de plusieurs décisions rendues 
par les tribunaux dans des espè­
res du gen1 e et des aléas de la 
vie, le tribunal croit équitable 
de fixer l'indemnité de Mme 
Desilets, pour la pci te de son 
mari, a la somme de $23.000".

Oulre le montant des récla­

mations admises par la cour, réis a compter de l'assignation 
M. Jutras devra pajer les mté- et les dépens.

Nous souhaitons bonne chance au propriétaire 
du nouveau Motel Duvernay.

Nous avons été heureux d installer 
le système de plomberie et chauffage

HAREL & FRÈRE ENR.

Plombier
455, STE CECILE TEL.: 374-6693

TROIS RIVIÈRES

HOMMAGE DE

[GRANGER & MOLESWORTH LIMITÉE
MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION

TROIS RIVIÈRES

Télsptmn*
T R 378 6101

Téléphone

SH 537 9235

Télégrammes de Québec Le nouveau Motel Duvernay

La Tunisie au Québec

QtT.BEC (C D U — Le minis­
tre de la Justice, M. Jean Jac­
ques Bertrand, devient l'hote 
jusqu’au 5 mars prochain, de M. 
Mohsan Tekaya, chef de la Dé­
fense sociale de la Tunisie, qui 
complétera un stage de quel­
ques semaines au Québec, en 
vue d’étudier notre système cor­
rectionnel. plus particulière­
ment les problèmes de la liberté 
surveillée et de la réhabilitation 
des prisonniers. M Tekaya sera 
pilote dans ses déplacements au 
Québec par M. Maurice Gau­
thier, directeur du service des 
prisons au ministère provincial 
de la Justice

Relations internationales

Quebec (C D > — De sour­
ces officielles, nous avons été 
prévenus, au Parlement provin­
cial, que la thèse émise par M. 
Paul Martin, ministre fédéral 
des Affaires extérieures, relati­
vement aux politiques d'Ottawa 
sur les relations extérieures des 
provinces, ne serait pas admise 
a Québec. Il est clair que le 
gouvernement Johnson entend 
accentuer son prestige dans le 
domaine des relations interna­
tionales et qu'il refusera toute 
intervention d’Ottawa dans ce 
domaine. C’est ainsi que les 
nouveaux diplomates, consuls 
ou delegués officiels de gouver­
nements étrangers doivent s a- 
dresser directement au ministè­
re des Affaires intergouveme­
mentales de Québec pour obte­
nir des "rendci-vous" avec M. 
Johnson Québec refusera systé­
matiquement toute intervention 
fédérale dans ces rencontres 
"officielles". On peut donc anti­
ciper une nouvelle escalade du

Quebec dans cette juridiction in­
ternationale. esf une reussiste à tout point de vue

Les boueurs 
de New-York 
au travail

NEW YORK (PA'—Des mil­
liers de boueurs s'affairaient di­
manche a enlever quelque 100,- 
<xx) tonnes d'ordures des rues 
de New York, a la suite d une 
grève de neuf jours qui s'est 
terminée quand le gouverneur 
de l'état M Nelson A. Rocke­
feller a oblige le maire John 
V. Lindsay a accepter un regle- 
mrnt.

D'après la formule sans pré­
cédent du gouverneur de l'e- 
tat de New York, annoncée 
samedi soir, l'enlèvement des 
vidanges de la métropole améri­
caine passera sous la juridiction 
de l'Etat Les employés rece­
vront des salaires qui, d'après 
le mane Lindsay, constituent 
i.i plus ni moins que "du chan­
tage' .

L'agence de nouvelles Reuler 
t révélé que le gouverneur 
Rockefeller aurait déclare di­
manche lors d'une conférence 
de presse que l’état attendra 
Pois jours avant de prendre la 

duection du departement de l'en- 
levement des vidanges de la 
ville de New York aim de per­
mettre de nouvelle* négociations 
entre la ville et le syndicat des 
boueurs.

Nous avons 
eu le plaisir de 

fournir 
I équipement 

complet 'V

LEO HARDY

Nos appareil* 
et leur 

installation 
donnent 
toujours 

satisfaction

Félicitations aux proprietaires

PROVINCIAL
REFRIGERATION

542, Benjamin Suite Trois-Rivières

TEL.: 378-4513

UN MOTEL ATTRAYANT QUI OFFRE TOUT LE CONFORT MODERNE

SALON-BAR 
"LA CAUSETTL"

SAUL A MANG1R 
"MM GARDEN”

et offre d sa clientèle un service 
empressé et courtois en s«i salle à 
manger avec mets canadiens et chi­
nois, ainsi qu'en son Salon-Bar à 
l'atmosphère gaie et reposante

*U- , ,4. «OU1 *

c v
, ovVV'*,, 

notn ' -bt* 'V
YL" , on'0'., rt»"' c

wÉÊtÊ^+vm (h,
'h#

Kf (fiée un*; 
lAm#* fominu

„-r'
-nun 1°°l4 l V*‘V.don'

VOu i un asp<vt exîfriruf d i finiivfjti MotH Diwrnj, 1g unités dr dtm^nsiom 14 
samt^ dans le* < hamtjres d* hain, ameublement modérer IV a »-
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Pour le peu d'attention apporté au contrôle des médicaments au pays

Le gouvernement fédéral vertement semoncé par M. Martel

* ■

i .

LORS DE IA REMISE de souvenir! a deux 
officier» de l'unile Pierre de Sourel, de» 
Cadets de la Manne. De gauche a droite 
M. Gerard Caya, président de la filiale 
de Sorel de la Legion Canadienne, fait la 
presentation au commandant, le lieute­

nant Pierre Gauthier, alor» que le lieute­
nant Thomo» Lang, officier executif du 
corps reçoit son cadeau de» main» de M. 
Lucien Larocque, president du comité ci­
vil.

Participation depuis les debuts du groupe dans la région

Deux anciens combattants honorés pour leur 
dévouement envers les Cadets de la Marine

Mesures séveres du conseil municipal

Cinq moutons étranglés 
par des chiens errants

yt EBKC P.O — Le député 
unioniste de Richelieu * 1 As­
semblée lenislatne. M Maurice 
Martel, a vertement semonce le 
gouvernement federal pour le 
peu d'attention qu il apporte au 
contrôle de la vente et de la dis­
tribution des medicaments au 
pays.

M Martel, adressant la paro­
le au troisième Congres des af­
faires québécoises organise par 
les étudiants en pharmacie, a 
yuébec, a invité le gouverne­
ment d'Oltavsa a établir une po­
litique de contrôle, de recherche 
et de publicité en matière de 
pharmacologie.

Représentant le premier mi­
nistre Daniel Johnson, le depute 
rie R'chelieu. qui est lui-méme 
un pharmacien, a suggère que la 
premiere étape que devrait sui­
vre le gouvernement central se­
rait la creation d une commis­
sion permanente ayant pour rô­
le l’élaboration d une legislation 
et d'une réglementation "tout 
en ayant habileté à statuer sur 
toutes les questions concernant 
les produits pharmaceutiques ".

Cette commission conseillerait
donc le gouvernement dans l'e- 

laboration de sa politique phar­
maceutique, en plus de jouir 
d'un pouvoir d'execution et de 
contrôle.

Parce que le gouvernement 
fédéral devrait contrôler non 
seulement la vente des produits 
pharmaceutiques mais aussi les 
prix et la publicité, M. Martel

envisage la nécessité de créer 
un centre d mformatiun phar­
maceutique.

PrrvrntioB
Il en est de meme au mveau 

des provinces ou les gouverne­
ments devraient entreprendre 
une campagne d'information et 
deducation populaire sur le 
danger de tout usage abusif de 
médieamcntation et de ' charla­
tanisme".

Le député du parti ministeriel 
a enfin déclaré que le gouverne­
ment fédéral devrait obliger les 
compagnies pharmaceutiques a 
réinvestir 50 pour cent de leurs 
profits au Canada de façon a 
créer une veritable industrie 
pharmaceutique au pays "car a 
mon sens, nous ne sommes que 
des succursales des compagnies 
amérciaines. Dans ce domaine 
nous sommes encore a l'époque 
du colonialisme ",

M. Martel est d'avis que le 
gouvernement central devrait 
inclure dans l'application du 
plan d'assurance-sante projeté 
le médicament qui en représen­
te le coût majeur.

M. Hourassa
Pour sa part, le député libéral 

de Mercier, a Quebec M Robert 
Rourassa, a insiste sur la néces­
site d'etahhr un lien entre l'ap­
plication de l assurance-sante et 
une organisation rationnelle et 
efficace des seins medicaux.

Pour ce faire, poursuivit M.

Rourassa. il devient impérieux 
rie mettre sur papier des nor­
mes rationnelles relativement a 
la remuneration des omniprati­
ciens et des spécialistes ou bien 
de la medecine preventive et 
curative

L’etablissement de l assuran- 
ce-santé pei mettra de coordon­
ner et d'accroitre le rendement 
de l'une et l'autre medecine, 
soutient le depute de Mercier

Pour diminuer le coût de la 
mise en application du plan 
d'assurance-santé tel que préco- 
nsé par le gouvernement fédé­
ral, M Rourassa a signifié qu il 
importe de procéder a une pla­
nification des soins medicaux et 
que pour en arriver la. "il est 
clair que le système de régi­
mes privés ne peut atteindre un 
tel objectif".

Ia' système de légimes privés 
ouvre trop facilement ia voie a 
certaines categories de médeci­
nes qui réclament des honorai­
res trop eleves a cause de l'ab­
sence d'interlocuteurs dans l'é­
tablissement des coûts, a encore 
dit M Rourassa.

L’avantage principal que cite 
le députe liberal pour justifier 
l'application du régime d'assu- 
rancc-santé universel au Quebec 
est le fait que le Quebec se clas­
se au fie rang dans la proportion 
de la population dont la "cou­
verture" des régimes privés 
est faible, d'apres les conclu­
sions du rapport de la commis­
sion Castonguay.

SOREL (L B.i — Des chiens 
errants ont étranglé cinq mou­
tons a Sainte-Anne de Sorel A 
la suite des dommages causes 
par ces chiens sur la propriété 
de M Jean-Paul Latraverse et 
a ses cinq bétes, le conseil mu­
nicipal entend prendre les me­
sures les plus severes.

On rapporte que les cinq mou­
tons de M. Latraverse étaient 
bien enfermés dans la bergerie 
ei que les chiens sont entres par 
les ouvertures de la bâtisse.

Ia> communique du conseil 
municipal précise qu'a la suite 
des dépenses très considerables 
entramees par cette tuerie, le 
conseil municipal a décidé d é- 
Ire extrêmement severe et rie 
donner suite à la lettre du regle­
ment concernant les chiens, tel 
que l’indique le code municipal, 
en faisant abattre tous les 
chiens qui ne sont pas attaches 
r,u qui ne sont pas accompagnes 
Je leur maître, sans aucune ex­
ception Il faut que ceux qui se 
conforment au reglement muni- 
c.pal n'aient pas a pa>er pour 
les autres.

Soirée culturelle 
à St-Grégoire

ST-GREGOIRE 'D N C ' - 
Récemment, au Centre culturel, 
les jeunes eleves de la classe de 
ha "et on! interprète Ma M< te 
l'Oie" de Maurice Ravel.

L'assistance n a pas ménage 
ses applaudissements aux jeu­
nes e’.eves de Mme Jeannine 
Roy. de Nicolet

Ont aussi pris part au pro­
gramme, six jeunes pianistes de 
notre paroisse qui ont interprété 
des pieces de Van de Villa Mo­
zart et Bach sous la direction 
de soeur Therese Gélinas. Ces 
jeunes sont: Christiane Bouvet, 
Johanne Béliveau. Pierre Bou­
vet. Gisele Beauchesne. Marcel 
Nourry et (Taire Bouvet.

D'autres eleves, Lucie Cor­
mier. Ginette Rhcault. Hervé 
Rrousseau et l'Echo de Lnro 
cbelle se sont egalement fait 
entendre.

1

SOREL (LBA — Deux an­
ciens comhaltants de la région 
de Sorel, les lirutcn.it - Pierre 
Gau’hier el Thomas Lang, ont 
éle honores tes |ours derniers 
pour le dévouement qn'iis ont 
apporté a l imite Picrre-dc-S,ai­
re! des Cadets de la Marine. Le 
lieutenant Gauthier est com­
mandant du corps de cadets 
alors que le lieutenant Lang est 
officier exécutif 

Ces deux vétérans et mem­
bres de la filiale de Sorel Saint- 
Joseph et Tracy de la Legion 
royale canadienne participent 
aux activités des Cadets de la 
Marine depuis la fondation de 
ce corps a Sorel il y a neuf ans. 
l,e commandant fondateur fut 
monsieur R. Duchesne.

I.e comité civil, compose de 
legionnaires, et la Légion royale 
canadienne ont offert a ces 
deux officiers, en signe de re­
connaissance et comme souve­
nir tangible de leur dévoue­
ment. des boutons de manchet­
tes el opmglrs a cravate sur­
montes de l'écusson de la Man­
ne canadienne.

La ceremonie s'est dérnulee a 
la salle des cadets el en présen­
ce de ceux-ci M Gerard Caya, 
president de la filiale locale de 
la Légion, a présente le radeau 
a i liculenanl Pierre Gauthier, 
alors que la presentation du ca­
deau au lieutenant Thomas 
Lang a été faite par monsieur 
Lucien Larocque, president du 
comité civil.

Reprise des activités

Assemblée de l'Associotion 
pour la Santé mentale

SOREL 'I. R ' — La section 
de Sorel. Saint-Joseph. Tiacy de 
l'Association canadienne pour la 
Santé mentale reprend ses acti- 
viles pour l'année l'tfiS 

Elle tiendra son assemblée 
generale annuelle, sous la prési­
dence de M Henri Olivier, mer­
credi prochain, a 2ôh .'10, au 
Château des Gouverneur. Lt 
président présentera le rapport 
annuel des activités de l'asso­
ciation et suggérera un pro­
gramme d'action pour l%a 

Apres l'adoption des rapports. 
M. Louis-Philippe Foucault pré­
sentera le conférencier invite le 
Dr Gilles Lome, contrôleur nu 
dirai de l'Institut Albert Prévost 
et directeur provincial du ( limi­
te seientifique de 1 Association 
canadienne pour la santé men­
tale. La conférence sera suivie 
d’un forum, pendant lequel les

membres pourront se rensei­
gner sur les problèmes de la 
santé mentale

Le president de la section lo­
cale. M Henri Olivier, profitera 
de cette reunion pour présenter 
au Di Lortie, directeur du comi­
té scientitique provincial, le 
rapport préparé par le comité 
scientifique de la section Sorel, 
Saint-Joseph. Tracy, sous la 
pi csidence de M. Louis-Philippe 
Foucault.

Le conférencier sera remercié 
par M Paul Marcel Gélinas. di­
recteur de la division du Quebec 
de l’Association canadienne 
pour la santé mentale.

M. Laurier Gaudette. presi­
dent du comiic d'organisation 
de cette soiree-conference, 
compte sur une assistance nom­
breuse a cette reunion générale 
très imporlante.

Besoin de $3000?

°» ! liiMîZ LJ
GILliVJ)

Venez où l’argent 
se trouve !

Vtntt emprunter votre argent chez ceux qui ne font nen d iutrt que 
d accorder des prêts 8000 prêts par |our. Des prêt» pour liquider 
les comptes impayés. Des prêts pour faire des achats. Toutes 
sortes rte prêts. Pour obtenir rapidement de I argent comptant, 
venez ou i argent se trouve. Ou téléphonez. Des maintenant.

BENEFICIAL
FINANCE CO. OF CANADA

Pfèt% jvtqu‘« $3000 —
Votre prêt peut être protege per une enurence v.e

TROIS RIVIERES —(2 Bureaux)
• 110A rue des Forges (Au dessus de Reitman). .375 4731
• 315 ru# des Forges...............................................375 4976
SHAWINIGAN — 465 • 5ième rue......................... 536 4438
DRUMMONDVIUE — 100 rue Marchand........... 478 1356

(coin de rue Henot)
CAP DE LA MADELEINE —52 rue Eusey,

•ngle St. Henri................................ 3 78 5474
SOREL — 34 B rue Du Roi (Deuxieme e tagr) . . 743 7901

Ouvxrt !• soir rxnder-vous — téléphona/ pour hxurxs Ou soir

Ils ont félicité chaleureuse 
mon! les deux officiers honore 
qui sont d'anciens combattanls 
et des membres de la Légion 
pour leur devourment inlassable; 
envers la jeunesse rie la région' 
de Sorel.

ou mer —juU

les automobilistes de la 
ville de Beconcour devront] 
désormais prendre garde 
aux terrains de stationne 
ment, que constituait jus­
qu'ici la route numéro 3. A 
ce sujet, le conseil municipal 
vient d amender un req e 
ment qui interdit, a la de 
mande de la Sùrete provm 
ciale, tout stationnement en] 
bordure de certaines zones 
étroites et de quelques vira 
qe» sur cette route 'nationo ; 
le', les zones concernées se 
situent a St-Gréqoire et Ste i 
Angele.

- O -
Dimanche soir se déroulait 

à Pierreville une rencon­
tre entre les représentant» 
de diverses municipalités du 
comté d Yomoslsa pour la 
construction d un foyer d'hr 
herqement. les obiectifs de 
l'executif municipal de cetie 
localité sont d évoluer omsi 
le bassin de population 
àgee qui pourrait alimenter 
le futur centre

- O -
le 27 février, 6 l'audito­

rium de i Assomption, à 
compter de 20 30 heures, le 
Quatuor du Jazz libre du 
Quebec présentera a toute 
la population ses diverses 
interpretations de jazz que 
becois. On soit que ce nou- 
v’au groupe tente de valori­
ser I aspect folklorique d un 
jazz national qui pourrait 
prendre forme au Quebec, 
tout comme I évolution sui­
vie par nos chansonniers.
I mvitation loncee à ce» mu­
siciens est linitiativ* desj 
etudiant» du Séminaire de 
Nicolet.

_ O -
le quatorzième et dernier ! 

cours de personnalité, orga­
nise par la Jeune Chambre 
de Beconcour, se déroula di 
manche dernier. Une ving 
laine de jeunes hommes 
d affaire» ont participé à 
cette initiative dont, à quel 
que» reprises, le maire de 
Beconcour, M Gaston Gau- 
det.

- O -
C'est au debut du mes d# 

mors que les contribuables 
des secteurs de Sté-Anqè * 
et de St-Grégoire pourron' 
prendre connaissance d'un 
proiet de distribution d’eau 
et de construction dégoûts 
que soumettra ou conseil 
municipal l'équipé d'inqé- 
nieurs de cette municipalité 
Depuis la fusion des diver 
ses localités de la région de 
Beconcour, ce genre de tra 
vaux o été la pierre anqu 
laire de la politique munici 
pale de plonification qui a 
dépense plus d'un million de 
dollars dans ce domo;ne.

-Cl-
le Service social du diocè­

se de Nicolet chanaero bien­
tôt de nom et de charte les 
details du projet n'ont pas 
encore été fixés, mai» c est 
la l'o.mbition de son diree-j 
teur, M Côme Berqeron. 
Pour l'instant, l'agence se 
prépare o effectuer une vas­
te enquête auprès de plu-! 
sieurs dizaine» de couple» 
afin de déterminer leur» 
conditions de vie matériel

MITE! VOUS POUVEZ ENCORE GAGNEi!
IMTOMSEIIRCIU

FAITES UN

SYMBOLE DUtCEuENCE

ESSAI SUR 
ROUTE DE 
L’EXCELLENCE
Passez aujourd’hui même chez le
concessionnaire GENERAL MOTORS de Trois - Rivières

TELEVISEURS
COULEUR

CLAIRTONE

25 PO.
AGAGNERA
Trois-Rivières
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CE MOIS-GI SEULEMENT * AUCUNE OBLIGATION D ACHAT * GRATIS

ESSAYEZ UNE DE CES MAGNIFIQUES 
VOITURES: CHEVROLET • PONTIAC 
CHEVELLE • BEAUMONT • CHEVY U 

ACADIAN-CAMAR0‘FIREBIRD 
CORVAIR • OLDSMOBILE • BUICK 

CADILLAC • EPIC • VIVA. LA DIFFÉRENCE 
EST GRANDE. NOUS ALLONS LE 

PROUVER! ET N'OUBLIEZ PAS QUE 
VOUS POUVEZ GAGNER UN TÉLÉVISEUR 

COULEUR CLAIRTONE.

Passe?, aujourd hui à une de nos salles de montre Faites un Essai 
sur route de l'excellence General Motors et remplissez un bulletin 
de participation. C'est tout Mais ne manquez pas cette occasion 
pour découvrir ce que le Symbole d Excellence veut dire sur la route. 
Il vous suffira de quelques minutes. Alors, regardez bien, écoutez 
bien, et vous constaterez la supériorité évidente des voitures 
GM sur les autres voitures 1968 Des voitures vous attendent pour un 
Essai sur route Allez vous convaincre de la supériorité totale des 
voitures GM que nous vendons supériorité en style, en tenue 
de route, en qualité, en valeur. Vous serez accueilli è bras ouverts. 
Mais pressez-vous, le concours de l Essai sur route se termine 
à la fin de février Chez les concessionnaires Chevrolet-Oldsmobile 
et Pontiac-Buick.

BHBBOffre exclusive des concessionnaires GENERAL MOTORS! une chance de gagnei0000 
I un téléviseur couleur et de faire L'ESSAI SUR ROUTE DE L'EXCELLENCE. §

5IR0IS AUTOMOBILES ITEE aTROIS-RIVIERES CHEVROLET LIMITEE
g 755 CHAMPFIOUR TROIS-RIVIERES TEl 376-3791 501 ST-MAURICE TROIS-RIVIERES

0TEL; 374-3565 g
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